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LES NORDIQUES BATTUS 4-3 PAR LES KINGS 

Q U E B E C — Les Kings de 
Los Angeles ont remporté 

de peine et de misère une victoi­
re de 4-3 contre les Nordiques au 
Colisée de Québec devant 10.690 
spectateurs. Evidemment les 
trois rois de Los Angeles, Dion-
ne, Simmer et Taylor ont donné 
le ton au match avec deux buts 
pour S immer et un but pour 
Dionne et Tay lo r . Dupont, Fto-
rek et Hislop ont répliqué pour 
les Nordiques. 

J E A N B E A U N O Y E R 

Un match excitant en deuxiè­
me et en troisième et une amère 
déception pour les Québécois qui 
ont l ivré un beau match. N 'eut 
été des lacunes des Nordiques 
lors des attaques à cinq, les Nor­
diques l'auraient probablement 
emporté. 

Et on peut d'autant plus se 
poser des questions sur l'attaque 
à cinq des Nordiques lorsqu'on 
constate que les Québécois ont 
lancé à 28 reprises contre le gar­
dien Lessard comparativement 
à 16 lancers au but dir igés par 
les Nordiques et qu'en dernière 
période, les Kings n'ont éprouvé 
Michel Plasse qu'à deux occa­
sions. Ajoutez deux attaques à 
cinq des Nordiques en dernière 
période et aucun but des hom­
mes de Bergeron. 

Celui-ci était cependant heu­
reux dans les circonstances: 

«I l n'y a pas beaucoup d'équi­
pes dans la l igue qui ont l imité 
les Kings à 16 lancers. C'est un 
élément positif. Si Marc Tar­
dif qui a été blessé à un poi­
gnet avai t pu revenir au jeu, 
probablement que le résultat du 
match aurait été différent. Evi­
demment, il faudra t ravai l ler 
nos attaques à cinq pas plus tard 
que demain. Pe te r Stastny? Je 
sais qu'il tarde encore à lancer. 
Si les cinq joueurs sur la g lace 
jouaient comme lui, y aurait pas 
de problème mais qu'est-ce que 
vous voulez? Il joue de cette fa­
çon, en attendant le jeu parfait 
depuis qu'il a 8 ans. Ce n'est pas 
moi, Michel Bergeron, qui vas le 
changer en quelques mois.» 

Aussi étonnant que cela puisse 
paraî tre , les Nordiques ont 
mieux paru que les Kings de Los 
Angeles en début de match. Dès 
le début de l'engagement initial, 
Dale Hunter a tout fait pour neu­
traliser Marcel Dionne. Finale­
ment c 'est Charlie S immer , 
meil leur marqueur de la l igue, 
qui a ouvert le pointage au mi­
lieu de la période avec l'aide de 
Murphy. Hunter qui ne lâchait 
toujours pas Marcel Dionne a 
écopé d'une punition après 8 
minutes de jeu et une autre en 
fin de période pour avoir retenu 
le même Dionne. 

Les frères Stastny qui fonc­
tionnaient mal au premier enga­
gement ont cependant permis au 
défenseur André Dupont de 
compter à la suite d'un boulet de 
la ligne bleue. Peter voi lai t la 
vue du gardien Lessard sur ce 
jeu. Huit lancers en faveur des 
Nordiques contre 5 pour les 
Kings qui ne jouaient pas leur 
meilleur hockey lors de cet enga­
gement. 

C'est en deuxième que le jeu 
s'est animé, que les attaques qui 
ne menaient à rien en première 
période ont commencé à porter 
des fruits. 

Il y a d'abord Taylor qui comp­
te après 45 secondes de jeu sans 
aide. Mais trois minutes plus 
tard, Robbie Ftorek qui avai t 
connu 9 parties de suite sans 
s ' inscrire au pointage, compte 
avec Goulet et Richard. Après 
une période de grande disette, le 
capitaine des Nordiques jouait 
hier comme un attaquant de la 
ligue Nat ionale . Il a eu par la 
suite de bonnes chances de 
compter mais Lessard s'est sur­
passé contre lui. 

L ' in fa t igable Jamie Hislop a 
par la suite redonné l ' avance 
aux Nordiques pendant une pé­
nalité à Hardy et Marcel Dionne 
a profité d'un retour de lancer 
accordé par Michel Plasse pour 
compter pendant une pénalité à 
Larivière. 

Les deux équipes se retrou­
vaient à nouveau à égalité après 
la deuxième mais on n'a plus 
revu Marc Tardif qui se tordait 
de douleur à l'épaule après avoir 
été frappé par le défenseur Dave 
L e w i s . John Wensink a pensé 
bien faire en écrapoutillant Le­
wis peu après mais Tardi f ne 
revenait pas au jeu. 

En trois ième, Wensink qui 
pense toujours bien faire, prend 

une punition qui prépare le but 
de S immer . La ligne de Hunter 
tente toujours d 'emboutei l ler 
Dionne avec cette fois, deux 
joueurs pour le couvrir . On ou­
blie malheureusement que Dion­
ne n'est pas seul au sein de ce 
trio et S immer est tout à fait à 
l'aise pour donner l'avance aux 
Kings après 7 minutes de jeu. 

Chez les Kings, on se tanne des 
tactiques de Wensink et Glen 
Goldup, un brave, se frotte à 
Wensink. Celui-ci attrappe une 
mineure et Goldup une double 
mineure. L 'a t taque des Nordi­
ques qui s'en suivra demeurera 
le plus beau spectacle du match. 
La l igne de Richard surtout a 
fait suer bien du monde dans les 
estrades. Fallait absolument un 
but aux Nordiques mais peine 
perdue. 

Henreusement que le même 
Richard a provoqué une pénalité 
à Dave Lewi s à 4:44 de la fin. 
Encore là, les Nordiques qui se 

Marc Tardif, blessé à une 
épaule au deuxième vingt , 
n'a pas terminé le match. 

LE TROISIEME 
FRÈRE À QUÉBEC? 

Peter 
Stastny 
en colère 
Selon PC 

QUEBEC — L'aîné des frè­
res Tchécoslovaques Stast­

ny, Peter, était furieux à double 
t i tre, hier, après le match des 
Nordiques de Québec: d 'abord 
d'avoir perdu le match, ce qu'il 
n'accepte jamais, et toute cette 
histoire concernant son frère 
Marian et sa venue possible chez 
les Nordiques. 

L e Journal de Québec en fai­
sait sa grosse manchette à la 
une, hier, avec une photo de 
Marian, 27 ans, le dernier du trio 
Stastny. «Marian sera bientôt le 
3e Stastny des Nordiques», y li­
sait-on. 

Peu habitué à ce genre de 
presse dans son pays, Peter af­
firmait avec force qu'il ne savait 
rien de toutes ces rumeurs et ne 
voulait pas les commenter. 

«Pourquoi faut-il que les jour­
nalistes écrivent n'import quoi, 
qu'ils fassent une grosse histoire 
avec cela? Est-ce pour plaire à 
leurs lecteurs?», demandait-il en 
cherchant à comprendre l'attitu­
de des journaliste d'ici. 

Pe te r expliquait aussi qu'il 
tait fatigué de se faire poser con­
tinuellement la même question 
au sujet de son frère Marian en 
répétant qu'i l ne savai t rien de 
sa venue possible, à plus ou 
moins longue échéance, à Qué­
bec. 

Selon les informations,Marian 
Stastny aurait reçu son permis 
d'émigration des autorités tchè­
ques, pour lui, sa f emme et ses 
trois enfants. Concernant sa 
venue, toutefois, la direction des 
Nordiques a préféré s'abstenir 
de tout commentaire. 
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débattaient comme s'il s 'agis­
sait de la dernière chance du 
match, n'ont pu tromper la vigi­
lance d'un étonnant Mario Les­

sard. On regarde sur le banc des 
Nordiques et on regre t te déjà 
l 'absence de Marc Tard i f qui 
n'aurait sûrement pas raté sa 

chance lors de pareils avanta­
ges. Et puis Plasse tente de se 
retirer mais les Kings foncent et 
puis c'est la fin d'un beau rêve. 

Bernie Saunders a été retour­
né aux Voyageurs de la Nouvel­
le-Ecosse avant le match d'hier. 
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REJEAN HOULE, JOUEUR DE LA SEMAINE DANS LA LNH: 

Il n'y a rien de bien surpre­
nant à ce que Réjean Houle 

ait été nommé hier, au t i t re de 
joeur de la semaine dans la ligue 
Nationale. Avec six buts et deux 
passes en trois parties. Houle a 
été , et de loin, le mei l leur mar­
queur du circui t . Il a devancé 
Tony Esposito et Anders Kallur 
à ce scrutin auquel par t ic ipent 
les 21 d i rec teurs de re la t ions 
publiques ainsi que les membres 
du service de publici té de la li­
gue. 

BERNARD BRISSET 
———————————————————————— 

Houle recevra un ensemble de 
six valises à la suite de sa nomi­
nation et devient par conséquen­
ce eligible au titre de joueur du 
mois et de joueur de l 'année. 

Ce qui est surprenant, par con­
t re , c 'est que l 'a i l ier du Cana­
dien soit sorti si rapidement de 
sa torpeur à l 'attaque. 

Il y a dix jours à peine, à la 
suite de la victoire du Canadien 
à Los Angeles, Houle étai t in­
quiet. Il avait obtenu deux pas­
ses seulement au cours des deux 
dernières victoires de son équi­
pe. Deux passes sur 16 buts. 

«Va falloir que je téléphone à 
ma femme pour lui dire de ne 
pas s ' inquiéter , avait-il dit. Il 
faudrait pas quelle pense que je 
suis un joueur fini parce que je 
ne suis plus capable de mar­
quer.» 

Depuis . Réjean connaît la 
meilleure période à l 'attaque 
dans toute sa c a r r i è r e dans la 
ligue Nationale. Il a réussi huit 
buts à ses cinq dernières parties, 
un rythme auquel personne n'est 
habitué de le voir produire. Ces 
huit buts ont été réussis à raison 
de deux par par t ie au cours de 
quatre de ces cinq matches. Il a 
é té tenu en échec à Winnipeg 
seulement. 

«Je n 'ai rien changé à ma fa­
çon de jouer depuis 10 jours, dit-
il. J ' a i les mêmes chances de 
m a r q u e r mais tout à coup on 
dira i t que je suis capable de 
trouver les trous.» 

Houle, il est vra i , a toujours 
donné sa pleine mesure avec le 
Canadien. Mais s'il lui a fallu 
a t t endre 12 par t ies avant d'in­
scrire son premier but de la sai­
son, ce n 'es t pas sans raison. Il 
est extrêmement difficile de se 
concent re r sur un rôle de mar­
queur quand vous jouez tantôt à 
gauche, tantôt à droite et tantôt 
au centre . Surtout quand vous 
changez de position à chacune de 
vos présences sur la patinoire. 

C'est la blessure à l'aine subie 
par Yvon Lamber t au début du 
récent voyage dans l'ouest, qui a 
tout changé. Houle est soudaine-

s M 

C'est en revenant de Cinci-
nati que j ' a i t rouvé l 'enve­

loppe. E t en lisant la p remiè re 
page du texte contenu à l ' inté­
rieur, je me suis souvenu de cet­
te conférence de Me Marcel 

|Aubut, prononcée il y a trois 
semaines devant la Chambre de 
commerce de Québec à l 'occa­
sion d'un congrès spécial. 

Me Aubut m'avait fait promet­
t re d 'ass i s te r à cet te par t ie du 
congrès , j ' a v a i s promis d'y 
ê t re . . . mais ce soir-là, j ' é t a i s à 
300 milles de Québec. «Mais en-

|voie-moi ton texte . . .» , avais- je 
demandé à Aubut. 

; J ' a i commencé par j e t e r un 
coup d'oeil rapide en dépouillant 
le courr ier , puis, je me suis at­
t a rdé sur cer ta ins passages et 
f inalement, à sept heures hier 
soir, je le relisais encore en l'an­
notant consciencieusement ; 
pa rce que le texte de Me Aubut 
permet de mieux réaliser l'am­
pleur et la complexi té du sport 
professionnel comme instru­
ment de loisir. 

Et ce t te vision est celle d'un 
président d'entreprise, d'un jeu­
ne loup de la finance, d'un hom­
me de la nouvelle génération qui 
n'a pas peur des mots et encore 
moins des concepts. 

Aubut par le d 'une société 
«postindustrielle» et «postcapi­
taliste» et se permet de jeter un 
éclairage intéressant sur l'évolu­
tion de la consommat ion occi­
dentale: «L'ère industrielle fai­
sai t du t ravai l une ver tu qu'on 
mettait au service de la produc­
tivité, qui permettait à son tour 
une hausse du niveau de la vie. 
Bien peu de gens , il y a dix ans 
encore , aura ien t refusé de t ra­
vai l ler le samedi . . . bien peu de 
gens de nos jours vont accepter 

ment devenu un ail ier gauche 
régul ier , avec un trio régul ie r . 
Et il s'est fondu au duo de Keith 
Acton et Mario Tremblay de la 
même façon que s'il avai t été 
fait sur mesu re pour ces deux 
joueurs. 

Depuis le match au Colorado 
quand Claude Rue! a formé ce 
tr io. Houle, Acton et Tremblay 
constituent et de loin la meilleu­
re unité offensive de l'équipe. Ils 
ont obtenu 14 buts à t rois au 
cours de sept dernières parties 
et , plus encore que leurs buts , 
c 'est par la qua l i té d ' ensemble 
de leur jeu qu ' i ls se sont fait 
remarquer. 

L'exemple parfait du parfait 
joueur d'équipe: Réjean Houle. 

Houle, d'ailleurs, a bien insisté 
pour d i re que ses coéquipers 
mér i t en t au tan t que lui le t i t re 
qui vient de lui échoir . Il par le 
avec é loquence de Keith Acton 
comme de la grande surprise du 
Canadien cette saison, de Mario 
T remblay qui se fait valoir 
comme un excellent joueur à 
tous les points de vue. Il parle de 
Michel Larocque, de Bob Gai-
ney. de Doug J a r v i s et de tous 
ces joueurs qui ont pris avec brio 
la re lève des g rands blessés 
comme Lafleur , Larouche et 
Robinson. 

«Je suis t rès heureux de con­
naître une période comme celle-
là, ajoute-t-il. Mais faut pas que 
je m'emballe trop vite. J 'ai ap­
pris depuis longtemps dans le 
hockey que tu peux avoir une 
grosse pér iode de production 
pendant quelques jours et ê t re 
trois semaines sans marquer par 
la suite.» 

Sous les quolibets de ses coé­
quipiers qui lui demandaient à la 
blague s'il t en tera i t de mon­
nayer ses récents succès auprès 
d'Irving Grundman. Houle s'est 
tout à coup mis à réfléchir sur 
son rôle au sein du Canadien. 

«Je suis un joueur ord ina i re 
moyen, a-t-il dit en examinant le 
fil directeur de sa carrière mon­
t réa la i se . J e suis un bon pion 
dans un excellent système de jeu 
qui m ' a ide à bien gagne r ma 
vie.» 

Il est bien difficile de dire si 
Houle serait ou non un meilleur 
m a r q u e u r s'il jouait a i l leurs 
qu'à Montréal. Quand il évoluait 
avec le Canadien Junior, il avait 
r empor t é le championnat des 
marqueurs de la ligue de l'Onta­
rio. A Québec dans l 'AMH, il 
avai t connu une saison de 51 
buts . Avec le Canadien, il n 'a 
j a m a i s pu faire mieux que 30 
buts il y a trois ans mais par con­
tre, il est utilisé à toutes les sau­
ces et le plus souvent possible 
dans des situations défensives. 

«Ici, je suis avec une équipe où 
on ne se soucie pas si je marque 
des buts ou non. précise-t-i l . 
Pe r sonne ne me par le de ma fi­
che offensive mais pour tant 
Claude a toujours confiance en 
moi et j ' a i au tan t de g lace que 
j ' en veux. Ce ne sont pas juste 
les buts qui comptent avec le 
Canadien et quand j ' a i passé 12 
matches sans marquer au début 
de la saison, personne n'en a fait 
de cas.» 

Même s'il doit continuellement 
jouer dans l'ombre des grandes 
vedettes, même si son rôle effa­
cé pousse certains amateurs de 
hockey à s ' i n t e r roge r sur sa 
réelle valeur pour le Canadien. 
Houle demeure le joueur d'équi­
pe idéal. Il est de ceux qu'il faut 

croire sur parole quand il dit que 
les succès de l 'équipe passent 
avant les siens. 

Le jour où Claude Ruel décide­
ra de le r e t i r e r du trio Acton 
parce qu'il a besoin de lui avec 
J a r v i s et Gainey par m e s u r e 
défensive, il ne rechignera pas. 
Depuis longtemps, il a compris 
que les honneurs individuels, 
c 'est pour les au t res et que la 
Coupe Stanley est vraiment tout 
ce qui compte. 

«Il n'y a rien de mieux que de 
jouer pour le Canadien, dit-il. Je 
suis heureux ici, j ' a ime l'atmos­
phère et je m'entends bien avec 
chacun de mes coéquipers. Tout 
compte fait, c 'est plus intéres­
sant de jouer à Montréal qu'ail­
leurs . Demandez à Normand 
Dupont ou Daniel Geoffrion s'ils 
trouvent facile de jouer à Winni­
peg, de se p r é p a r e r pour un 
match, et vous comprendrez ce 
que je ressens ici.» 
BLOC-NOTES: Guy Lafleur 
jouera ce soir contre les Flames 
de Calgary, mais Claude Ruel 
ne semble pas pressé de réutili­
ser Yvon Lambert. Celui-ci est 
guéri de sa b lessure à l 'a ine 
mais le problème de Ruel consis­
te à savoir qui il doit r e t i r e r de 
sa formation pour lui faire pla­
ce. Rick Chartraw et Bill Ba­
ker sont les deux joueurs les 
plus sujets à retourner chez les 
spectateurs... Larry Robinson 
a recommencé à pa t iner hier 
mais il était déçu de cons ta te r 
que son épaule le faisait passa­
blement souffrir. « J ' a imera i s 
bien reveni r au jeu la semaine 
prochaine contre Pittsburgh, ou 
au plus tard contre Boston le 4 
décembre», dit-il... Dave Orles-
ki qui avai t été rappelé pour le 
match à Toronto la semaine 
dernière, s'est blessé à une cuis­
se hier matin et il a été retourné 
à Halifax.. . Pierre Mondou 
trouve son retour au jeu passa­
blement difficile. «Je suis un 
mois et demi derrière les autres 
sur le plan du condit ionnement 
et des réflexes et j ' en arrache», 
constate-t- i l . . . Marcel Prono-
vost congédié des Red Wings de 
Détroit, hier, aimerait obtenir à 
nouveau un poste d ' en t r a îneur 
dans la ligue Junior Majeure du 
Québec. Sinon, il voudrait com­
plé ter son cours en éducation 
physique à l 'Univers i té du Mi­
chigan. . . Dix joueurs peuvent 
encore gagner la première tran­
che de la Coupe Molson qui pren­
dra fin samedi . Guy Lafleur 
domine toujours avec 25 points 
et ses plus dangereux r ivaux 
sont Mario Tremblay, Keith 
Acton et Rod Langway avec 20 
Réjean Houle a obtenu ses 15 
premiers points au cours des 
trois dernières parties. 

«la juste 
va leur du sport 
de manquer leur tennis ou le ski 
de fond du samedi... 

«La société industr iel le prô­
nait l'éthique du travail comme 
valeur fondamentale. La société 
postindustrielle a engendré l'é­
thique de l 'E t re plutôt que de 
l 'Avoir, du loisir plutôt que du 
travail». 

Et dans cet te civil isation du 
loisir, le sport professionnel oc­
cupe une place prépondérante. 
Suffit de lire les journaux et d'é­
couter la télévision pour s'en 
rendre compte. 

Aubut poursui t : «Ce sport 
commerc ia l , on le re t rouve 
structuré en 11 ligues profession­
nelles et 147 équipes . Il se joue 
en moyenne 10,000 joutes profes­
sionnelles par année... Il impli­
que 6,000 athlètes recevant une 
masse sa l a r i a l e d 'environ $400 
millions, soit un sa l a i r e moyen 
de $60,000 par année. 

«On évalue de $1 mil l iard et 
demi à $2 mi l l i a rds , l ' a rgen t 
versé en prix d'admission dans 
les divers stades d'Amérique du 
Nord. . . le sport professionnel 
r eprésen te au total un chiffre 
d 'affaires brut de $7 à $8 mil­
liards de dollars. 

«Ce mons t re commerc i a l , 
poursui t Aubut, qu 'es t le sport 
professionnel, est celui qui en­
t ra îne le plus fort taux de con­
sommation de temps ( j amai s 
moins de deux heures) et il re­
présente l'industrie la plus expo­
sée et la plus visible pa rmi les 
grandes sociétés commerciales 
(vs General Motors)». 

Aubut ne pouvait passer sous 
si lence le rôle dominant de la 
télévision dans l 'explosion du 
sport commerc ia l . Il souligne 
que l'ensemble des réseaux na­
tionaux consacre 1,500 heures au 
sport pa r année , dont 75 pour 
cent les fins de semaine; on éva­
lue, selon Aubut, à 15 pour ceni 

le temps de ces émissions consa­
cré à la publicité; le revenu total 
en 1977 des réseaux américains 
via la vente du sport a dépassé 
les $500 millions. La minute pu­
blicitaire au Monday Night Foot­
ball qui se vendai t 865,000 en 
1971 atteint maitenant $230,000, 
une augmen ta t ion de 250 pour 
cent. La Brasserie Miller consa­
cre un budget de $11 millions 
dans le c ad re de ce t te seule 
émission. 

Et Aubut souligne avec justes­
se: «Remarquons également que 
ce sont les plus grands produc­
teurs de produits de consomma­
tion qui annoncent à ces pro­
grammes sportifs, soit des com­
pagnies d 'automobi le , de pro­
duits de beau té , des indust r ies 
de bière, d'appareils électroni­
que, c 'es t -à-d i re tous des pro­
duits qui sont devenus indispen­
sables pour meubler le temps de 
loisir qui, lui, va toujours crois­
sant». 

Certains spécialistes prédisent 
une chute du sport professionnel 
face au sport dit de par t ic ipa­
tion. Aubut, s'appuyant sur ses 
sources de recherche, prédit le 
con t r a i r e ; selon lui, le nombre 
de concessions augmentera, les 
stades recevront de plus en plus 
d 'amateurs et la télévision mon­
trera encore plus d'émissions de 
sport : «Il faut se base r sur le 
changemen t de la s t ruc tu re 
démograph ique que connaî t ra 
notre socié té au cours des pro­
chaines années; la classe des 35 
à 50 ans dominera avec de plus 
en plus d'argent à consacrer au 
sport-spectacle et une plus gran­
de stabilité dans son choix.» 

Et dans sa projection finale, 
Aubut arrive à la grande explo­
sion de Tan 2000 (c 'es t dans 20 
ans . . . à peine) où un mil l iard 
d 'amateurs par année se prégen-

teront dans des s t ades par tout 
dans le monde pour applaudi r 
quelque chose comme 1,000 équi­
pes professionnelles qui se dis­
puteront environ 68,000 matchs 
par année dans une société où 60 
pour cent du temps sera consa­
c ré au loisir. Quant à la télévi­
sion, avec les satellites, la télévi­
sion payante , les sys tèmes de 
mondovision, il n 'y a plus de 
rêve possible, la réa l i té a déjà 
allure de rêve aux Etats-Unis. 

E t j e vous l ivre la conclusion 
d'Aubut qui peut servir de base 
à votre réflexion personnel le : 
«Revenons au temps présent: le 
phénomène du sport profession­
nel transcende notre quotidien, 
influence nos comportements et 
agit comme catalyseur en mobi­
lisant des centaines de milliers 
de t rava i l l eurs et une somme 
colossale de capitaux. Le sport 
professionnel const i tue égale­
ment une zone de libre échange, 
ce qui confère à cet te énorme 
industr ie un c a r a c t è r e propre­
ment international». 

Après avoir soulginé qu'il fal­
lait que les magna t s du sport 
professionnel demeuren t con­
scients de leurs responsabilités 
autant sociales qu'économiques, 
Aubut t e rmine en disant : «Le 
sport professionnel, justement 
parce qu'il porte ce qualificatif 
et parce qu'il mobilise la majori­
té des loisirs de tant de person­
nes , doit s ' é lever à sa jus t e va­
leur. Il est vraiment trop impor­
tant dans la vie de nos sociétés 
pour se payer le luxe d'être mé­
diocre». 

v BLOC-NOTES—-Si oun ou plu 
sieurs collectionneurs d'autogra­
phes (pas nécessa i rement du 
sport) voulaient bien me rendre 
service, pourraient-ils m'appe-
ler au journal entre 3 heures et 5 
heures? Merci. (2^5-7070). 
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Leonard-Duran: 
réponse ce soir 

NOUVELLE-ORLEANS, Louis iane — 
Quand Ali eut terminé son combat contre 

La r ry Holmes, il y a quelques mois , son 
«dernier Hurra h» étai t devenu un de rn ie r 
souffle, une dernière pêche miraculeuse de 
dollars pour un ex-champion insatiable. Les 
journa l i s t e s , un peu gênés, se m o r d a i e n t 
presque les lèvres d'en avoir parlé. 

ULIANNE LACROIX 
envoyée spéciale de LA PRESSE  

Avec Leonard-Duran , ce fut différent . 
Avant le combat , à Montréal , on en par la i t 
déjà comme d'un classique, le combat de la 
décennie, disait-on. 
; Après, quand on eut fini de parler du com­
bat , de l ' e r r eu r tac t ique de Leonard , de la 
fougue de Duran, de l'infinité de rounds nuls, 
on a parlé du prochain affrontement. 

Ce soir, Duran et Leonard se rencontrent à 
nouveau au Superdome pour d é b a t t r e ce 
championnat mondial des mi-moyens (WBC) 
que Duran a a r r a c h é à Sugar Ray à Mont­
réal. Les journalistes parlent de «Stone and 
Sugar», de la vitesse de l'éclair contre la puis­

sance du tonnerre, des poings de Duran et des 
méninges de Leonard. Mais surtout, on pose 
des questions: 

— Est -ce que Duran peut p ré sen te r une 
performance supérieure à celle de Montréal, 
où certains croient qu'il est allé à la limite de 
ses possibilités? 

— Est-ce que Leonard va enfin boxer? 
— Duran souffre-t-il d'un excès de confian­

ce face à Leonard? 
— Alors qu'il était subjugué avant le com­

bat de Montréa l p a r la légende de Duran , 
comment Leonard pourra-t-il oublier qu'il a 
perdu ce premier face à face? 

Depuis Montréal, les questions ont quitté 
l 'aspect physique. On ne se demande plus si le 
passage des légers aux mi-moyens a affaibli 
Duran . On ne se d e m a n d e pas non plus si 
Leonard sait encaisser un coup de poing. 

Ce qu'on a d e m a n d é , c 'es t ce qui se passe 
ma in tenan t dans la tê te des deux h o m m e s , 
car cela pourra i t bien déc ider de l ' i ssue du 
combat. 

La tète de Duran, on la connaît bien: il n'y a 
j a m a i s eu là place pour le moindre doute . 
Mais qu'en est-il de Leonard? Dans le fond, 
bien peu de gens le savent. 

Camel, le 
champion méconnu 

NOUVELLE-ORLEANS, Louisiane — 
Pendant des année, Marvin Camel a erré 

dans le c l a s sement mondial des mi- lourds , 
sans pouvoir pour autant se battre pour le ti­
tre. Frustré, il a sauté sur l'occasion que lui 
présentait la WBC en fondant la catégorie des 
175 -190 l ivres . Il est allé che rche r le t i t re 
mondial grâce à une victoire sur Mate Parlov 
et depuis le 31 m a r s dernier , il es t le cham­
pion incontesté de la catégorie la plus mécon­
nue du monde de la boxe professionnelle. 

ULIANNE LACROIX 
envoyée spéciale de LA PRESSE 

En angla is , on a dénommé Camel et ses 
semblables «eruisers»: en français, on a long­
temps hésité entre les lourds juniors et les 
super-mi-lourds, avant d'opter finalement 
pour l'appellation de lourds-légers. Encore 
ma in tenan t , ap rès deux ans, bien des gens 
ignorent l'existence des lourds-légers et encore 
plus de Camel. 

Camel lu i -même n'y peut d 'a i l leurs pas 
grand-chose. Le premier boxeur à jamais sor­
tir du Montana, il est mi-Noir, mi-Indien: 
«Les Noirs me regardent de haut, les Indiens 
aussi, Iance-t-il. La seule différence, c'est que 
depuis les 19 ans que je boxe, ils n'osent plus 

Où voir le 
combat ? 

Le p remie r affrontement Sugar Ray 
Leonard et Roberto Duran avait soulevé 

bien des passions en juin dernier à Montréal. 
Duran avai t enlevé le t i t re des mi-moyens 
(147 livres) à Leonard ce soir-là. 

Les deux s 'affrontent à nouveau ce soir, 
cette fois, au Superdome de la Nouvelle-Or­
léans. 

A Montréal , le combat sera p résen té au 
t h é â t r e Saint-Denis ($30), au cen t re Paul-
Sauvé ($20 et $25) et à l'Auditorium de Ver 
dun ($20 et $25). 

Le combat pourra ê t re également vu au 
Régence Hyatt, sur la rue University. Le coût 
d'un billet à cet endroit est de $100 mais vous 
aurez droit, entre autres, à un cocktail à 18 h 
30, à un souper à 19 h, puis f inalement au 
combat. 

me le dire. Quant aux Blancs, ils ne m'accor­
dent même pas un coup d'oeil. A la réserve, 
on m'a fait une petite fête lorsque je suis de­
venu champion , mais à Missoula, d'où j e 
viens, on ne m'a même pas organisé un diner 
d'honneur. Pourtant, j ' é ta is le seul athlète de 
la place qui se soit jamais rendu plus loin que 
des finales régionales.» 

Camel admet lui-même volontiers que tou­
tes ces raisons ne composent qu'une partie de 
son p rob lème: «Ce qui m 'a blessé le plus, 
avoue-t-il, c'est que la télévision américaine 
n'ait montré que cinq rounds de mon combat 
contre Pa r lov . Mais dans le fond, j e ne les 
blâme pas, car avec moi, vous pouvez mon­
trer un seul round et expliquer aux gens que 
les a u t r e s se sont déroulés de m ê m e . C'est 
éprouvant pour mon adversaire, mais ça peut 
aussi être monotone pour le spectateur, sur­
tout si celui-ci est avide K.-O. Moi, je suis un 
boxeur, un styliste, un contrepuncher, mais 
je ne suis pas un grand cogneur». 

Avec une fiche de 36-2-2, Camel a enregistré 
seulement 16 K.-O. Un jour, fatigué de se faire 
t aper dessus , un de ses a d v e r s a i r e s , Iba r 
Harrington, un poids lourd un peu narquois, 
lui a m ê m e déjà lancé, au beau milieu du 
combat: «Tu ne peux pas frapper un peu 
plus fort?» 

Camel a répondu calmement: «NON», et a 
continué à se servir de son vis-à-vis comme 
d'un sac d ' en t r a înemen t pendant les 10 
rounds qu 'a dures le combat . Durant un 
round, on a capté sur vidéo, 117 coups à la tête 
de Harrington sans que celui-ci plie même les 
genoux ou semble ébran lé . Ce soir. Camel 
défend son titre face à son premier aspirant, 
Carlos Sugar de Leon (de Porto Rico), un 
cogneur. 

La femme de Camel, qui avait d'abord es­
sayé de le convaincre de quitter la boxe pro­
fessionnelle, sera dans son coin: «Comme elle 
ne pouvait me faire changer d ' idée, elle a 
décidé de s'impliquer. Ce n'est pas trop dur 
pour elle, car je me fais rarement atteindre 
solidement». 

Pour défendre son t i t re , Camel recevra 
$90,000, soit près de cent fois moins que sa 
contre-partie chez les mi-moyens, Roberto 
Duran. 

Si les bourses ne deviennent pas bientôt 
beaucoup plus volumineuses. Camel qui est 
res té phys iquement un mi-lourd, pourra i t 
bien r e tou rne r à sa ca tégor ie or ig ina le : 
«Maintenant que je possède un titre, le cham­
pion, quel qu' i l soit , ne pourra plus ignorer 
mon défi». 

m BH ABSÈk 

s a i s o n 1980s 
une énorme farce 

Après avoir vu ce 
qu'on a vu ce t te 

saison dans le football 
canadien, la meilleu­
re chose à faire est 
probablement de tout 
oublier et de penser à 
autre chose. 

RICHARD 
CHARTIER  

Penser à autre cho­
se. Se demander pour­
quoi ce r t a ins chiens 
lèvent une pa t te et 
d'autres pas quand ils 
font pipi. S'interroger 
sur les anneaux tor­
dus en hél ices qui 
tournent au tour de 
Sa tu rne . R e g a r d e r 
Mickey Mouse ou les 
déba t s de l 'Assem­
blée na t iona le . Pen­
se r aux trois qua r t s 
de l ' humani té qui 
c rèven t de faim à 
chaque fois qu 'on 
nia ise . E t si on ne 
peut pas penser à au­
t re chose, faire du 
yoga ou du yogourt. 

Mais sur tout , ne 
plus penser à la ligue 
Canadienne de foot­
ball et à cette platitu­
de du ma tch de la 
Coupe Grise qu'on 
nous a serv ie d iman­
che. Imaginez , la 
mei l leure équipe au 
pays contre la moins 
mauva i se de la divi­
sion Est. C'était ça, le 
ma tch de champion­
nat du football cana­
dien. P a s é tonnant 
que les Eskimos aient 
accumulé au tan t de 
records en un seul 
après-midi! 

Ce qu'on a vu au 
P a r c de l 'Exposi t ion 
ressemblait vraiment 
à la ligue Canadienne 
de football. L 'apolo­
gie du mul t i cu l tu ra ­
lisme, aux spectacles 
d ' avan t -ma tch et de 
mi-temps, en a laissé 
plusieurs au bord des 
larmes, surtout quand 
on a vu douze cylin­
dres de cartons repré­
sentant les provinces 
et les Ter r i to i r e s du 
Canada t rouver le 
moyen de se f rapper 
les uns les au t res sur 
l ' immense t e r r a i n . 
Les pauvres types qui 
se trouvaient à l'inté­
rieur des cylindres ne 
voyaient tout simple­
ment pas où ils al­
laient... 

Quel symbol i sme! 
Si on ava i t voulu ex­
p r imer l 'urgent be­
soin dans lequel se 
t rouve la LCF de se 
doter d 'une nouvelle 
const i tu t ion, tout 
comme ce beau grand 
Canada , on ne s'y 
se ra i t sû remen t pas 
pris autrement. 

La farce était telle­
ment énorme qu'on la 
r i a i t déjà avan t le 
ma tch . A la porte du 
stade, les scalpers ne 
t rouva ien t pas de 
p reneur s si bien que 
les gens qui ont déci­
dé le mat in m ê m e de 
tenter leur chance ont 
obtenu leurs bil lets 
pour la moitié du prix 
coûtant. 

Comment aurai t - i l 
pu en ê t r e 
autrement? Pendant 
toute la s ema ine , le 
porteur de ballon Obie 
Graves des P ré ten ­
dan t s de Hamil ton 
ava i t c l amé qu' i l 
courrait au moins 200 
verges dans le match 
alors que tout le mon­
de sait que la défensi­
ve des Esk imos n 'a 
pas pe rmis à un seul 
a d v e r s a i r e de cour i r 
plus de 100 ve rges 
contre elle ce t te sai­
son. Graves n'a fina­
lement couru que 67 
verges, pour devenir 
le joueur offensif des 

Maintenant 

OUVERT 
Venez nous rencontrer les 29 
et 30 novembre et célébrer 
notre 40e onniversoire. 
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Tiger Cats le plus effi­
cace dans le match. 

Pendant toute la 
semaine, on entendait 
les Tiger Cats e t l 'in­
structeur John Payne 
en tète expl iquer 
comment ils a l la ient 
va incre les Esk imos 
et r e m p o r t e r une 
première Coupe Gre> 
en huit ans . Du vent! 
Devant une foule 
venue p rendre un 
coup, les T ige r Cats 
n'ont pas mis une seu­
le fois les pieds dans 
la zone des buts ad­
verse... 

Parce que Hamilton 
n 'es t pas loin de To­
ronto, les p a r t i s a n s 
des Tiger Cats étaient 
les plus nombreux 
dans les g rad ins et 
plus que jamais , c'est 
dans d'incalculables 
gallons d'alcool qu'ils 
ont noyé leur humilia­
tion. «Mangez les 
Esk imos crus», hur­
laient-ils à leurs Ma­
tous qui é ta ient déjà 
embrochés avant 
même de s'en aperce­
voir. 

Sous la direction de 
l ' ins t ructeur-chef 
Hugh Campbel l , les 
Esk imos se sont pré­
parés en silence, pré­
férant les ges tes aux 
paro les . Sur le ter­
ra in , ils se sont ven­
gés de cruel le façon 
et même le quart Tom 
Wilkinson, qui aura 75 
ans à Noël, est venu 
faire (probablement) 
le dernier tour de pis­
te de sa carrière, jus­
te quelques jeux à la 
fin du q u a t r i è m e 
quar t , j u s t e assez 
pour diriger une pas­
se de touché dans les 
mains de Tom Scott. 

En jouant un match 
comme s'ils avaient 
é té confrontés à uni' 
vra ie équipe de foot­
ball, les Eskimos et 
leur quart Warren 
Moon ont en réa l i té 
accordé une faveur 
aux Tiger Cats... 

Pendant ce temps-
là, les dirigeants de ia 
ligue Canadienne de 
football annoncent 
qu' i ls vont enfin 
t r ans fo rmer toute la 
pa tente et r e m e t t r e 
sur pied ce football 
canadien qui a perdu 
$3 millions cet te an­
née et que 125,000 
personnes de moins 
que l'an dern ie r sont 
allées voir. Le défi est 
de grande taille et on 
se demande s'il peut 
ê t re relevé par des 
gens qui ont prouvé 
jusqu' ici qu ' i ls 
é ta ient en r e t a rd de 
vingt ans sur leur 
époque... 

Vendredi dernier, le 
comité exécutif de la 
LCF s 'est résolu, en 
principe, à améliorer 
ses s t ruc tu res admi­
n is t ra t ives lors des 
prochaines assises de 
la Ligue, en février 
prochain. Rien de 
concret donc, pour le 
moment , même s i la 
galère est en train de 
couler , m ê m e si la 
preuve est faite que le 
ridicule peut tuer. 

Une chose para i t 
certaine: si la LCF ne 
prend pas les mesures 
qui s ' imposent pour 
favoriser un meilleur 
calibre de football et 
pour r egagne r la 
sympathie des foules, 
c 'es t le ca l endr i e r 
mixte de l 'an pro 

chain qui va se char 
ger de prouver que le 
football canadien n'a 
plus d ' a l lu re et que 
les équipes de l'Ouest 
sont t rop fortes pour 
leurs rivales de l'Est. 

Un petit exemple de 
ce qui n'a pas d'allure 
dans la LCF: le règle­
ment l imi tan t à 15 le 
nombre de joueurs 
amér i ca ins qu 'une 
équipe peut inscr i re 
dans son alignement. 
C'est un règ lement 
t rès poli t ique, à la 
base de la raison d'ê­
tre de la LCF. A cause 
de ce règlement, l in 
structeur John Payne 
des Tiger Cats n'a pu 
faire jouer le porteur 
de ballon Rufus Craw­
ford pour donner plus 
d 'é lan à son a t t aque . 
C'étai t affaiblir une 
équipe déjà faible. Ce 
règ lement a eu pour 
conséquence, diman­
che, d ' amoindr i r 
d a v a n t a g e la 

«qualité» du specta­
cle. Les joueurs dé-
fensifs des Esk imos 
étaient morts de rire: 
à par t le qua r t Dave 
Marier qui a couru en 
solo une couple de 
fois, Obie Graves 
demeura i t le seul 
Tiger Cat à pouvoir 
porter le ballon. 

Un au t r e exemple 
d ' incongrui té et qui 
démontre bien que les 
compétences et les 
men ta l i t é s ne sont 
pas les mêmes dans 
l 'Est et dans l'Ouest: 
Tony Pe t rucc io , un 
Américain que Payne 
a inscrit à son aligne­
ment défensif au tout 
de rn ie r moment , a 
finalement obtenu la 

téléphoto UPC 

Dave Cutler portant la Coupe Grey a été parmi les plus ap­
plaudis, hier, par les partisans venus accueillir les champions 
Eskimos à l'aéroport d'Edmonton. 

mei l leure combina i ­
son s t a t i s t i que du 
match avec deux sacs 
du qua r t et t rois pla 
qués en solo. 

Si les dirigeants de 
la LCF et J a k e Gau-
daur en p a r t i c u l i e r 
n'ont pas c o m p r i s le 
message contenu 
dans ce d e r n i e r 
match de la Coupe 
Grey, a lors ils ne 
comprendron t j a ­
mais. 

S'ils tiennent paro­
le, s'ils vont jusqu'au 
bout de leurs promes­
ses, alors tant mieux. 
Mais, pour l 'instant et 
jusqu'à nouvel ordre, 
les amateurs do foot­
ball ont le droit d 'ou­
blier. 

En temps et lieu, le 
public décidera de la 
vie ou de la mort de 
cet te Ligue de foot­
ball de broche à 
foin... 

Oublier, su r tou t 
oublier... 

Bruyant 
accueil 
aux 
Eskimos 

EDMONTON 
(PC) — Quelque 

350 amateurs ont reçu 
bruyamment hier les 
champions de la cou­
pe Grey, les Eskimos 
à Edmonton. 

Et les Eskimos, qui 
ont éc rasé les Tiger-
Cats de Hamil ton 18-
10 dimanche, étaient 
enchantés de la ré­
ception. 

Cette vic toire éga­
lait la sér ie de trois 
triomphes successifs 
des Eskimos en 1954. 
1955 et 1956. 

«Ordina i rement , à 
votre premier triom­
phe, vous recevez un 
accueil t r iompha l , a 
dit le quar t Tom Wil­
kinson, mais , a p r è s 
sept finales en huit 
ans. il est surprenant 
de voir au tan t de 
monde... C'est devenu 
de la routine pour 
eux. mais c 'es t tou­
jours exci tant pour 
nous.» 

Wilkinson, qui n 'a 
joué que dans le -le 
quart, décidera de sa 
r e t r a i t e pendant la 
saison morte. 

Les plus forts ap­
p laud i s sements ont 
été faits à l'endroit de 
Dave Cutler . Tom 
Scott et les q u a r t s 
Wilkinson et Wally 
Moon. 

Le pilote Hugh 
Campbel l , qui a é té 
accueill i par ses en­
fants, a révélé que sa 
t roupe avait é té cal­
me lors du voyage de 
retour. 

Quand on lui a parlé 
des rumeurs voulant 
qu'il louche vers la 
LNF, Campbell a 
repondu: «Je pilote 
présentement une 
très bonne équipe.» 

Après un banquet 
dans la soirée, il y 
aura parade au­
jourd'hui dans le cen­
tre de la ville. 
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exercice 

peur wieil 
• 

moins vif 
«On sous -es t ime les bien­
faits de l 'activité physique 

pour les pe r sonnes âgées . On 
surestime l e s risques», clament 
les experts . 

P o u r t a n t , ces b ienfai ts , ces 
risques, quels sont-ils? 

Quand ils parlent de- bienfaits 
de l ' ac t iv i t é phys ique , les ex­
perts deviennent, intarissables. 
'.Ces b ienfai ts , selon eux. tou­
chent troi> s e c t e u r s : physique 
évidemment, puisque c 'est le but 
p remier de l'activité physique, 
mais les effets secondaires, psy­
chologiques et sociaux, peuvent 
devenir tout aussi importants et 
il a r r i v e que. pour les par t ic i ­
pan t s , cet aspect social et psy­
chologique revê te bientôt une 
i m p o r t a n c e auss i g r a n d e , par­
fois même plus grande que l 'as­
pect physique. 

Du point de vue physique, 
pourtant, la liste est longue. On 
louche à peu près tout, semblo-t-
}l: les articulations, la circula­
tion, l e s réf lexes, le sys tème 
cardio-vasculaire, les muscles, 
la flexibilité, l'équilibre, la coor­
dination motrice, etc 
• «Arrive un moment , pour la 
personne âgée , ou elle ne peut 
plus suivre le rythme de ce mon­
de e x t é r i e u r t rop rap ide pour 
elle, explique Denis Massicotte, 
docteur en physiologie de l'exer­
cice. Si une auto passe très vite 
devant elle, la personne âgée, ne 
pouvant s 'adapter a la situation, 
pe rd ra l ' équi l ibre . Tranqui l le­
ment , elle perd le contact avec 

son environnement. L'exercice 
physique peut contribuer à réta­
blir et sur tout à conserver la 
coordination motrice.). 

Selon une étude effectuée par 
Massicotte en coopération avec 
le Centre Aérobique, la capacité 
de t rava i l , chez les personnes 
âgées (de condition physique 
moyenne) peut être augmentée 
de 20 à 25% avec l'exercice. 

On vise donc à améliorer ou à 
maintenir le niveau de condition 
physique général, la qualité de 
vie et le bien-être. On vise, avant 
toute chose, l ' au tonomie dans 
l ' accompl i s semen t des t âches 
quotidiennes de travail et de loi­
s i r s : que la d a m e qui va faire 
son marché puisse cont inuer à 
aller faire son marché, ou à tri­
coter, a vivre en un mot de façon 
indépendante. 

A ce portrait, déjà séduisant, 
se greffent les a v a n t a g e s psy­
chologiques ci sociaux puisque 
l'individu se sentira moins vul­
nérable a l 'épreuve du temps et 
de la maladie, qu'il se créera de 
nouvelles relations sociales, et 
sor t i ra de son isolement , qu' i l 
r e t rouve ra le goût du mouve­
ment en connaissant bien les 
capac i t é s et les l imi tes de son 
corps. L'exercice physique peut 
même en a r r i v e r à r e m p l a c e r 
les somnifères en servant de 
remède efficace à l'insomnie. 

Les dangers sont là, pourtant 
bien réels. Le manque d'équili­
bre allié à la fragilité du squelet­
te fait de la personne âgée un 
candida t ideal aux f rac tu res 
graves. L'eau peut alors offrir la 
protection nécessaire en absor­
bant la chute et c 'est pourquoi 
les exercices en piscine devien­
nent de plus en plus populaires. 
Mais les exe rc ices sur la t e r r e 
ferme présentent à peine plus de 
danger, s'ils ont été inculqués de 
façon a d é q u a t e . Pas quest ion 

Des Gants 
or à Carter 
Dawson 

ST. LOUIS (AP) — Le rece-
; veur Gary Carter et le volti­

geur Andre Dawson des Expos 
de Montréal figurent parmi les 
Çapts d 'or du baseball majeur 
publiés, hier, par Sporting News. 

Dans la ligue Nationale, le vol­
tigeur Garry Maddox et le troi­
s ième-but Mike Schmidt , des 
champions Phillies de Philadel­
phie demeurent les choix les plus 
en-évidence . Maddox en est à 
une sixième nomination pour son 
excellente défensive tandis que 
Schmidt est choisi pour la cin­
quième fois. Le vétéran du côté 
de l 'Américaine est le receveur 
J im Sundberg , des R a n g e r s du 
Te^as, qui a été désigné pour la 
cinquième fois de suite. 

P a r m i les a u t r e s nouveaux 
élus de la Nat iona le , on note le 
deuxième-but Doug Flynn, des 
Mets de New York, et l ' a r ré t -
dourt Ozzie Smith, des Padres de 
San Diego. Quant au premier-but 
Keith Hernandez, des Cardinals 

de St.Louis, le voltigeur Dave 
Winfield, des P a d r e s et le lan­
ceur Phil Niekro. des Braves 
d'Atlanta, ils n'en sont pas à leur 
première nomination. 

Ceux qui sont de retour dans 
I Américaine sont le premier-but 
Cecil Cooper, des Brewers de 
Milwaukee, le deuxième-but 
Frank White, des Royals de 
Kansas City, le t rois ième-but 
Buddy Bell, des Rangers du 
Texas et le voltigeur FYed Lynn, 
des Red Sox de Boston. 

L'arrêt-court Alan Trammell, 
des Tigers de Detroit, les volti­
geurs Willie Wilson, du Kansas 
City et Dwayne Murphy, des 
Athletics d'Oakland et le lanceur 
Mike Norris. du Oakland en sont, 
par a i l leurs , à leur p r e m i è r e 
élection. 

Ces équipes des Gatns d'or ont 
é té composées à par t i r d 'un 
scrutin effectué parmi les gé­
rants et instructeurs du baseball 
majeur. 

et 
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Si l'activité physique, selon les experts, présente des avantages importants pour la personne âgée, celle-ci doit tout de 
même demeurer prudente et y aller à son rythme. 

évidemment d 'entreprendre de 
faire de la boxe, du judo, du ski 
alpin, du saut en longueur et du 
lancer du poids. 

Les gens âgés, tout comme la 
population plus jeune d'ailleurs, 
succombent plus facilement aux 
crises cardiaques qu'a toute au­
tre maladie, et donc la prudence 
est de r igueur . On le r épé t e r a 
souvent, mais sans doute jamais 
assez: «Allez à votre rythme». 

Cela veut dire d'y aller douce­
ment et d ' a r r ê t e r à la moindre 
douleur vive . Vous devez ê t r e 
capab le de pa r l e r pendan t vos 
exercices et de respirer toujours 
à l'aise, sans courir après votre 
souffle. Evi tez les condi t ions 
e x t r ê m e s de t e m p é r a t u r e et 
soyez p e r s é v é r a n t s , sans ê t r e 
imprudents. 

Selon François Péronnet, doc­
teur en physiologie de l 'exercice. 

des gens âgés souffrant d'asth­
me et autres maladies pulmonai­
res , de problèmes eardio-
v a s c u l a i r e s ou de d iabè te , ne 
doivent pas abandonner complè­
t emen t l ' idée de l ' exerc ice . Il 
faut toutefois que celui-ci soit 
bien supe rv i sé et il peut a lo rs , 
dans la majorité des cas. amélio­
rer la condition de la personne. 

Vieil l ir , insiste-t-on, est un 
processus normal et inévitable. 

Mais ce qu'on cherche à éviter, 
ce qu'on veut combattre, c'est le 
vieillissement, la dégénérescen­
ce prématurée qui peut affecter 
les capacités mentales et physi­
ques d 'une pe r sonne . Il semble 
que l 'exercice, celui du corps et 
de l'esprit, ralentisse efficace­
ment cette «maladie», puisque le 
v ie i l l i ssement est causé beau­
coup plus par un manque d'exer­
cice que par l'âge lui-même. 

Allez-y selon votre rythme, comprisl 
«Les gens âgés ne veulent 
pas qu'on invente de sports 

pour eux, lance Denis Massicot­
te, ils veulent faire ce qu ' i l s 
voient a la télévision». 

De plus en p lus , l ' éventa i l 
d ' ac t iv i t és phys iques qui s'of­
frent à la personne âgée s'élar­
git. Certains sports peuvent être 
pratiqués tels quels, à un rythme 
toutefois un peu plus lent (le ski 
de fond, la bicyclette) mais cer­
ta ins au t res doivent ê t r e adap­
tés , tout en c o n s e r v a n t , dans 
l'ensemble, leur caractère origi­
nal (le volleyball, par exemple, 
où l'on peut a b a i s s e r un peu le 
filet et jouer avec un ballon de 
type ballon de p lage , un peu 

moins dur que le ballon habituel) 
Mais l 'exercice, surtout, doit 

devenir une partie intégrante de 
la vie de la personne âgée . «On 
veut éviter que les gens considè­
rent l 'activité physique comme 
quelque chose de spécial», expli­
que Louis Bourassa, coordonna-
teur d'un module de Kino-Qué-
bec. T rop souvent enco re les 
gens s ' a r r ê t e n t et se d isent : 
«Bon! C'est le t e m p s de mon 
heure h e b d o m a d a i r e de condi­
tionnement physique». 

«C'est évidemment un début, 
ma i s l ' idéal , ça s e r a i t que les 
gens fassent de l ' exerc ice une 
partie intégrante de leur vie, et 

non une espèce de temps d 'arrêt 
consacré à leur mieux-être». 

Les activités qui s'offrent à la 
pe r sonne âgée p résen ten t à la 
fois le nombre et la variété: 

• ac t iv i t é s d ' ex té r i eu r ou de 
gymnase, comme la randonnée 
pédestre, le golf, le ski de fond, 
la bicyclette, la natation, la pé­
tanque, les quilles, le tennis, le 
badminton; 

• activités de groupe comme 
le conditionnement physique, les 
sports collectifs adaptés, la dan­
se sociale, les jeux (il faut éviter 
les aspects trop puérils); 

• ac t iv i t és à la maison, 
comme les travaux ménagers ou 

un programme d'exercices car-
dio-vasculaires et musculaires. 

Mais sur tou t , on ne vous le 
r épé t e r a j a m a i s assez : allez à 
votre rythme. 

Si le mons ieur sur l ' au t re 
court continue de retourner les 
balles à son a d v e r s a i r e , et à 
réussir ses smashes, même s'il a 
dix ans de plus que vous, mar­
chez un peu sur votre orgueil et 
laissez-le faire. Après tout, il a 
peut-être déjà été champion de 
tennis.. . ( L # L . ) 

Demain: Tant qu'on 
est vivant/ il 
faut grouiller... 

Gary Carter 

André Dawson 

Sutton réfléchit encore 
Don Sutton n 'a pas encore 
pris de décision. 

L ' agen t du l anceur des 
Dodgers de Los Angeles, 
(jui était devenu joueur autono­
me a la fin de la dernière saison, 
a té léphoné à John McHale . le 
président des Expos , en fin de 
semaine poilr lui s ignif ier que 
son client ne pourrait rendre une 
réponse aux Expos au jour pré­
vu. Sutton ava i t p romis la se-
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maine de rn iè re , de donner ré­
ponse hier aux Expos. 

On sait que les Expos sont 
grandement intéressés à mettre 
sous contrat ce lanceur droitier 
Les Expos auraient comme ad­
versaires les Angeles de la Cali­
fornie, les Astros de Houston et 
les Yankees de New York dans 
la course au contrat de Sutton. 

Les Expos sont d ' au tan t plus 
intéressés à met t re Sutton sous 

contrat qu'ils ne connaîtront pas 
avant quelque temps encore l'é­
ta t de san té de leur j eune lan­
ceur David Palmer. Palmer, qui 
a souvent été tenu hors de l'ali­
gnement la sa ison de rn iè re en 
raison d'un malaise au coude, a 
é t é opéré en fin de sema ine et 
hier les Expos ne pouvaient 
émettre aucun commentaire au 
sujet de cet te opéra t ion puis­
qu ' i ls n'en ava ien t eux -mêmes 
eu aucune nouvelle. 

! 

BROOKS EN ROUTE VERS NEW YORK 

Lindsay et Pronovost 
congédiés à Detroit 

DETROIT (AP) — Les Red 
Wings de Detroit, possédant 

la deuxième pire fiche de la LNH 
cette saison, ont congédié, hier, 
le pilote Ted Lindsay et son ad­
joint Marcel Pronovost. 

Wayne Maxner, pilote de la fi­
liale des Wings dans la LAH, à 
Glenn Fa l l s , N.Y., r e m p l a c e r a 
Lindsay , a révélé le d i rec teur -
gé ran t J i m m y Skinner . Billy 
Dea, directeur spécial et dépis-
teur des Wings, prêtera son aide, 
si nécessaire. 

Les r u m e u r s , publ iées en fin 
de semaine, laissaient entendre 
que les jours de Lindsay avec le 
club é ta ien t comptés et que les 
d i r igean t s , y compr i s le prés i ­
dent Bruce Norris et le vice-pré­
sident Louis Risi, avaient passé 
le dimanche au téléphone avant 
de prendre une décision. 

«MM. Nor r i s , Risi et moi 
avons discute de l'affaire same­
di au téléphone, après la défaite 
de 6-2 à St. Louis , et ils ont rap­
pelé de nouveau dimanche, a dit 
Skinner. Je leur ai alors recom­
mandé de p rocéder au change­
ment. 

«C'est une décision dure à 
prendre, mais nous n'allions nul­
le pa r t et nous devions faire un 
changement pour le meilleur ou 
pour le pire.» 

Lindsay ava i t é té d i rec teur -
géran t du club pendant q u a t r e 
ans , mais avai t dû accep t e r le 
poste de pilote ce t te sa ison. Il 
n'avait pas piloté auparavant . 

Skinner a av i sé , d imanche 
soir, Lindsay qui a été boulever­
sé. L'ancienne étoile des Wings 
qui , en compagnie de Gordie 
Howe et Sid Abel, avait formé le 
fameux «trio de la production» 
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des années 50, n 'a pu ê t r e re­
joint, hier. 

Les Wings ont p résen té une 
fiche de 3-14-3 sous Lindsay. Ils 
sont revenus à la maison a p r è s 
un voyage de trois r eve r s pour 
une fiche terrible de 0-12-1 à l'é­
tranger. Seuls les Je ts de Winni­
peg, avec un bilan de 1-14-5, pré­
sentent une fiche pire que celle 
des Wings dans la LNH. 

Brooks s'en vient 
Selon l'agence de presse UPI, 

Herb Brooks, celui qui a mené 
l'équipe américaine à la médail­
le d 'or aux Jeux olympiques de 
Lake P lac id , sera à New York 
d'ici à quelques jours afin de 
s 'entretenir avec les dirigeants 
des Rangers de New York sur la 
possibilité de diriger l'équipe. 

Brooks, p résen tement à sa 
première année d'un contrat de 
deux ans avec le Davos de Suis­
se, serai t mécontent de son expé­
rience en Europe. Le Davos figu­
re en dernière place de son clas­
sement et une clause au contrat 
de Brooks lui p e r m e t t r a i t de 
m e t t r e fin à l ' entente qui le lie 
dès la fin de la première saison. 

Toutefois , Sonny Werblin, le 
p rés iden t de Madison Square 
Garden, précise: «Nous n'avons 
aucune rencont re de p révue 
avec Brooks. S'il s 'amène, nous 
n'en savons rien.» 

Ted Lindsay 

Mais à savoir si les Range r s 
sont intéressés, Werblin ajoute: 
«S'il es t l ibre de toute a t t ache , 
nous sommes in té ressés à lui 
pa r le r et nous a imer ions 
l'avoir.» 

En a t t endan t , Craig Pa t r i ck 
continue d ' a s s u m e r l ' in tér im 
depuis le départ de l 'instructeur 
Fred Shero. 

Lancaster 
rejeté 
• La direct ion des 
Roughr ide r s de la 
Saskatchewan a reje­
té en bloc la demande 

de Ron Lancas t e r de 
r e p r e n d r e le poste 
d ' i n s t ruc t eu r de l 'é­
quipe de la ligue Ca­
nadienne de football 
qu'il a délaissé, il y a 
deux sema ines . Lan­
ca s t e r a fait sa de­
mande auprès du pré­

sident Gordon Staese-
son, lors du match de 
la Coupe Grey, et voi­
ci la réponse: «Le 
comité de direction a 
décidé , pour le bien 
de Ron et pour celui 
de l 'équipe, de décli­
ner sa demande». 
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MATCH ÉTATS-UNIS/JAPON: 
La Ford Escort et la Plymouth 
Reliant face à la Honda Accord 

Jacques Duval 
(collaboration spéciale) 

Nous avons déjà analysé sé­
parément (La Presse, 14 et 

21 octobre 1980) les deux gran­
des nouveautés de l'année auto­
mobile 1981, la Ford Escort el la 
Plymouth Reliant. Ces deux mo­
dèles présentés également sous 
le nom de Mercury Lynx et 
Dodge Aries sont destinés, 
comme on Ta souvent répété, à 
relancer l'industrie américaine 
de l'automobile et surtout à re­
fouler l'invasion japonaise sur le 
marché de la petite voiture à ca­
ractère économique. La riposte 
américaine ne sera évidemment 
efficace que dans la mesure où 
ces nouveaux modèles pourront 
véritablement concurrencer les 
créations japonaises au niveau 
des prix, de la consommation et, 
bien entendu, de la qualité du 
produit. 

Pour savoir si les nouvelles 
petites voitures américaines 
sont vraiment à la hauteur de 
cette tâche, il ne restait plus 
qu'à les comparer à un modèle 
japonais de la même catégorie. 

C'est précisément ce que j ' a i 
fait en organisant un match 
«Etats-Unis/Japon», une série 
de tests comparatifs opposant la 
Ford Escort et la Plymouth Re­
liant à une rivale japonaise, plus 
précisément le sedan Honda Ac­
cord 4 portes. Tant au point de 
vue prix que caractéristiques, ce 

modèle est sans doute celui qui 
représente la plus sérieuse con­
currence pour le «worid car» de 
Ford et le «K car» de Chrysler. 

J 'a i choisi pour cette confron­
tation la nouvelle Accord LX 
dont l 'équipement de série com­
prend une transmission automa­
tique à trois vitesses et une-
direction assistée en plus d'une 
finition de luxe et d'un équipe­
ment très complet. Vendue 
$8,770 (incluant les irais de 
transport) , cette Honda n'est 
quand même pas très loin de ses 
rivales au point de vue prix si 
l'on recherche un équipement 
comparable. En effet, le sedan 
deux portes Reliant SE affichait 
un prix de $8,050 tandis que le 
hatchback trois portes Ford Es­
cort GLX coûtait $8,243. 

Les essais 
Tout comme lors des matches 
précédents, c'est au Centre d e s 
sais de Blainville qu'a eu lieu 
cette rencontre tripartite. Les 
pistes spéciales de ce centre et 
l 'instrumentation dont on dis­
pose ont permis de chiffrer avec 
précision le comportement des 
trois voitures en matière de per­
formances (vitesse, accéléra­
tions et reprises), de freinage 
(distances d 'arrê t ) , de tenue de 
route (slalom chronométré) et 
de niveau sonore. L'Escort, la 
Reliant et l'Accord ont égale­
ment été conduites sur une très 
grande variété de routes et sou­
mises à une analyse minutieuse 
sous tous les rapports par six 
conducteurs différents. Ces der­
niers ont également rempli une 
fiche de pointage en décernant 
des notes bien distinctes à 
chacune des voitures sous une 
trentaine d'aspects différents 
regroupés dans cinq chapitres, 
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le budget, les performances, le 
confort, la sécurité et la carros­
serie. 

Victoire de la Honda 
Si l'on en juge par les résultats 
de ce match comparatif, l'indus­
trie américaine a encore un bout 
de chemin à faire pour rat t raper 
la concurrence japonaise. La 
Ford Escort et la Plymouth Re­
liant ne sont pas dépourvues de 
qualités, comme le démontre la 
fiche de pointage, mais elles 
n'ont pas cette homogénéité que 
l'on retrouve dans la Honda Acc-
cord, la gagnante de ce triple es­
sai. En ce qui a trait à la qualité 
de l 'assemblage et de la finition, 
elle éclipse aisément ses rivales 
et gagne notamment le chapitre 
consacré à la carrosserie. Son 
intérieur n'est pas aussi spa­
cieux que celui de la Reliant et 
son coffre est beaucoup moins 
pratique que celui de l'Escort 
(le seul hatchback du groupe) 
mais l 'aménagement intérieur 
et l'équipement de série com­
pensent largement pour ces fai­
blesses. 

La voiture japonaise l'em­
porte aussi au chapitre du con­
fort en dépit d'un niveau sonore 
passablement élevé dû au fait 
que son petit moteur de 1,6 litre 
tourne à t.000 tr min à 100 km/h. 
La Honda revient toutefois en 
force quand il s'agit de l 'agré­
ment de conduite et c'est celle 
qui tut la plus appréciée par nos 
essayeurs sous ce rapport. Elle 
concède par ailleurs un demi 
point à l 'Escort au poste de la 
sécurité en raison d'une tenue de 
route qui, à la limite, exige un 
peu plus d'adresse de la part du 
conducteur. 

Curieusement, elle est un p'tit 
peu moins économique que les 
autres selon les cotes de con­
sommation de Transports Ca­
nada et ceci malgré une 
moyenne de 8.1 litres aux 100 
km. Elle termine quand même 
sur un pied d'égalité avec ses ri-

vales dans la colonne budget 
grâce à une mécanique éprou­
vée qui lui donne un léger avan­
tage du côté de la fiabilité. 

2e: Plymouth Reliant 
Pendant le déroulement de ce 
match, tout semblait indiquer 
que la voiture K de Chrysler, la 
Reliant, terminerait en dernière 
place â cause, notamment, de 
son comportement assez déce­
vant sur mauvaise route qui a 
suscité les critiques de tous les 
essayeurs et d'une direction 
beaucoup trop sensible aux im­
perfections du revêtement. Tou­
tefois, il faut bien lui donner ce 
qui lui appartient et les chiffres 
se sont montrés beaucoup plus 
conciliants, plaçant la Plymouth 
Reliant, en seconde position avec 
un point et demi d'avance sur 
l'Escort. 

C'est ainsi que sa très faible 
consommation (8,3 litres aux 100 
km) et aussi le fait qu'elle peut 
utiliser de l'essence au plomb 
moins chère lui donne un avan­
tage d'un demi-point par rapport 
à l'Escort. Son moteur 1 cyl. de 
2.2 litres est aussi une révélation 
en ce qui a trait à ses perfor­
mances et surtout un silence de 
fonctionnement qui lui donne la 
meilleure note dans la mesure 
du niveau sonore. 

La voiture a aussi la plus 
courte distance de freinage (en 
plus d'une excellente stabilité 
dans ces conditions) tout en 
étant la plus rapide en slalom. 
Sa moins bonne note en tenue de 
route tient surtout à l'effort 
marqué du train avant (qui sem­
ble surchargé dans les virages 
négociés rapidement), aux chocs 
transmis à la direction dans les 
virages cahoteux et aux faibles 
ressources de la suspension 
avant sur pavé dégradé. Cette 
même suspension est également 
un handicap au confort et la 
Reliant perd deux points impor­
tants à ce poste. Elle est égale­
ment pénalisée en sécurité pas­
sive en raison de son tableau de 
bord non rembourré, d'une com­
mande de klaxon au centre du 
volant et d'une visibilité réduite 
de trois quarts arr ière . 

Par ailleurs, elle possède de 

suite à la page C 6 
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Le confort et un comportement routier très prévisible sont les meilleurs atouts de la Ford Escort. 

suite de la page C 5 

loin la meilleure habitabilité et 
la meilleure accessibilité méca­
nique. 

Toutefois, même si les chiffres 
font très bien paraître la Re­
liant, il semble évident que 
Chrysler se devra de corriger 
certaines lacunes pour éviter 
qu'elle soit trop sévèrement ju­
gée par la clientèle. 

3e: Ford Escort 
Autant les chiffres ont avantagé 
la Reliant dans ce match, autant 
ils ont été défavorables à la 
Ford Escort qui a surtout été 
handicapée par son formai puis­
qu'il s'agit beaucoup plus d'une 
sous-compacte que d'une com­
pacte. Son classement final ne 
reflète donc pas tout à fait cer­
taines de ses qualités et il faut 
lui rendre justice en soulignant 
qu'elle totalise de très bonnes 
notes au chapitre de la sécurité 
tout en se défendant fort bien au 
niveau du confort. Elle grignote 
aussi des points par son prix (le 

plus bas) et sa faible consom­
mation (7,9 litres aux 100 k m ) . 

L'Escort chute toutefois sé­
rieusement dans le classement 
au chapitre des performances 
par son moteur qui devient pas­
sablement anémique lorsqu'il 
est accouplé à la transmission 
automatique. Avec son 4 cyl. de 
1,6 litre, les accélérations et les 
reprises sont faibles et la trans­
mission automatique ne semble 
pas très bien s'entendre avec le 
moteur. En plus, le levier de vi­
tesses est loin d'être commode à 
utiliser. Malgré un temps peu 
spectaculaire en slalom, l'Es-
cort s'est avérée la plus prévisi­
ble et la plus facile à conduire à 
la limite. Ce comportement lui 
vaut d'ailleurs une Ire place en 
ce qui a trait à la tenue de route 
qui, malgré un roulis considéra­
ble, est assez neutre. L'Escort 
se classe aussi très bien en ma­
tière de confort grâce à une sus­
pension particulièrement souple 
et à grand débattement qui bé­
néficie de quatre roues indépen­

dantes. Ses sièges baquets bien 
rembourrés ont aussi été jugés 
les meilleurs. 

D'autre part, on lui a reproché 
une direction beaucoup trop 
légère et, somme toute, une sen­
sation de légèreté qui nuit à l'a­
grément de conduite. 

CONCLUSION 
C'est donc le Japon qui sort 
vainqueur de ce match entre les 
deux superpuissances de l'indus­
trie automobile. La Ford Escort 
et la Plymouth Reliant ne sont 
pas de mauvaises voitures pour 
autant et elles témoignent d'un 
très bel effort de l'industrie 
américaine pour contrer la con­
currence japonaise. Détroit a 
sans doute réussi à gagner la 
course à l'économie d'essence 
par une longueur avec ces nou­
veaux modèles mais, à prix 
égal, la qualité de construction 
et l'agrément de conduite d'une 
Honda Accord risquent toujours 
de faire pencher la balance du 
côté du Japon. 

: Jill. 
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Au classement général, la Honda Accord LX 1981 s'est avérée la voiture la plus homogène et la plus 
agréable à conduire du groupe. 

FICHE TECHNIQUE ET PERFORMANCES 
AU CENTRE D'ESSAIS DE BLAINVILLE 

, y.v.< 
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VOITURE I FORD ESCORT HONDA ACCORD PLYMOUTH RELIANT 

Empattement 239 cm 238 cm 253 cm 
Longueur 416 cm 436 cm 447 cm I 
Largeur I 160 cm 162 cm 1 74 cm 
Hauteur 134 cm 135 cm 133 cm 
Poids 916 kg 959 kg 1110 kg 

Moteur 4 cyl . 1,6 4 cy l . 1,6 4 cyl. 2,2 
Puissance 69 ch. 75 ch. 90 ch. 
Transmission aut. aut. aut. I 
Suspension av: ind. ind. ind. I 
Suspension ar: ind. ind. ess. rigide 
Freins dis. / tam dis./tam dis./tam I 
Direction crémail lère crémail lère crémaillère 
Pneus P16580R13 155 SR 13 P185/65R14 

PRIX $8,243. $8 ,770. $8,650. 

PERFORMANCES 

Accélérat ion 0-50 km/h: I 6,58 s. 4,97 s. 5.59 s. 
Accélérat ion 0-100 km/h: 21 ,80 s. 16,03 s. 15,50 s. t 
Reprises de 80 à 120 km/h: 24,42 s. 16,25 s. 14,97 S. 
Vitesse maximale lue 146 km/h 1 53 m/h 140 km/h 
Vitesse maximale réelle 141 km/h 150 km/h 1 57 km/h 

Distance d'arrêt à 100 km/h 53,4 m 53,6 m 5 1 , 7 m 

Niveau sonore à 100 km/h 73 dBA 73.5 dBA 69 dBA 

ESSAI TENUE DE ROUTE i 
Temps du slalom 60 s. 58,5 s. 56,5 s. 

CONSOMMATION MOYENNE 
(selon Transports Canada) 7,9 1/100 km 8,4 1/100 km 8,3 1/100 km 

Sur Taire dynamique du Centre de Blainville, la Plymouth Reliant a enregistré le meilleur temps en 
slalom grâce à une tenue de route très neutre. 

FICHE DE POINTAGE 
VOITURE 
BUDGET (30%) 
Achat/valeur 10% 
Entretien 1 0 % 
Consommation 10% 
TOTAL 

PERFORMANCES (15%) 
Vitesse/accélérations 

SÉCURITÉ (20%) 
Tenue de route 7,5% 
Freinage 5% 
Direction 2 ,5% 
Sécurité passive 5% 
TOTAL 

CONFORT (20%) 
Niveau sonore 4 % 
Suspension 5% 
Sièges 5% 
Agrément de conduite 3% 
Climatisation/chauffage 3% 
TOTAL 

CARROSSERIE/ 
ÉQUIPEMENT (15%) 
Finit ion/assemblage 3% 
Habitabilité 5% 
Coffre 3% 
Accessoires/équipement 4 % 
TOTAL 

GRAND TOTAL (sur 100) 

FORD ESCORT 

7,5 
6,0 
7,5 

21 ,0 

9,0 

6,0 
3,0 
1,5 
3,5 

14,0 

2,0 
3,5 
4,0 
1,0 
1,0 

11,5 

HONDA ACCORD 

7,0 
7,0 
7,0 

21,0 

12,0 

5,5 
3,0 
2,0 
3,0 

13,5 

1,5 
3,0 
2,5 
2,5 
9,5 

65 ,0 

2,0 
3,0 
4,0 
3,0 
2,0 

14,0 

3,0 
2,5 
1,5 
3,5 

10,5 

71 ,0 

PLYMOUTH RELIANT 

7,0 
6,0 
8,0 

21 ,0 

13,0 

5,0 
4,0 
1,0 
2,5 

12,0 

3,5 
1,5 
3,0 
2,0 
1,5 

11,5 

1,5 
4,0 
2,0 
1,5 
9,0 

66,5 

CONTACT 

» 

S. 
» . 

A U B A I N E . jaguar 74, x j - i2 . seu­
lement 45.000 milles, excellente 
condition, oblige de vendre S6500 
6*3-6237 5h particulier. 

AUSTIN. 71. bonne condition, 31,000 
mines. 727 4593 Particulier. 

BARRACUDA 1974, radio, automa­
tiaue. servodirection. S145Q. 

A MA BAIE 684 2530 

AUTOS A VENDRE 

A V I S 
LA PtESS€ tttfit a at»ur*r 
vc «#rvK« d'onnooe» qui 
«o<t hobU dont c* but. 
• ' •Mort** par tout !•» 
moytrti 6% v»*nS«r l'au-
m+nrkif» ô«i foit» annon­
çât dont c«tt« rvbrtqiM 

Nout ovont donc in t t ih* 
un* politique pour l«t an-
nonc«urt qui prvvott quo 
fou* v«nôour qui pubi»« 
un* onnonec *n ton nofH 
portonnoi mait qui tro-
vailk pour un conc*tuorv-
noir* tt» obiioo d# t'idonh-
ftor comrno opont-vndovrr 
ou mombro d'un* a t tooo-
Hon Tout marchand dort 
monttonnor ta rattan to-
ciaio II »tt dotondu d'em­
ploy or lot mot» « tout pro-
pnotair* », « propriotairo 
ooçinal • ou • promior 

propriétaire • ou tout* •« 
prott»on laittonf croiro quo 
U proprtotoiro n'ott pat un 
com more, ont quond il on 
ot» un do fait 

Lot loctouft tant invitot o 
rapport or touto frouao on 
ocrivant ou 
Buroou d'tttwou* Commercial* 

Ot Montrool. Inc 
nwoui connu tout k nom àm 

Boftor owtinott ouroow 
2055 ruo Pool, toito 460 

Mon trod, Ouoboc H3A 1V4 
ToWpftom 2 U - 9 2 I 1 

Si d'outro port, moioro no­
rm turvotllorKo diligonto. 
i«i loctourt to rondont 
compto qu'uno onnonco 
contiont dot tauttotot ou 
no tatitloit pot o u i t * . -

poncot ononcoot plut Saut, 
nous lot pr*ont d'on infor-
mtr notro jôumol 

BMW, Bavar«a, 1973. silver, trans­
mission manueile, 50,000 milles, 
jamais sortie l hiver. 695-1453, 637-
1109 particulier. 

BOB CAT station 76. Villager 38.000 
milles, V6 automaliaue, servos 
freins-direction, amtm. partait 
état $2700. Jour 336 9296. soir 661-
4113. particulier. 

BUICK Lesabre 76. 57.000 milles. 
S1600. 651 1126 particulier. 

BUICK Skvhawv. 1976. automati-
aue. V 6. très propre 
P E U G E O T B I A R R I T Z 323 1900 

BUICK Skylark LTD 1980. 6 cvl . 
automatiaue. eauipe. valeur 
S10.5O0, pour $8,500, 21.000 km. 
particulier. 482-2156. 366-7081 

CADILLAC sedan de ville 1980. 
30.000 milles, coupe d'elcoance. 
S13.5O0 256-7298. particulier 

CADILLAC Eldorado Biarritz 80. 
8,000 km, $19,500. Vendeur 384-5037 

CADILLAC 1979, 2 portes, 45.000 
milles, très propre, prix o discuter, 
377-3511. particulier. 

BUICK CENTURY 1978 
Sport coup» 305 owtemotiqut, 
mv&frtmi, itrvodtmtion, rodio, 
2 ton», 50,000 km. Garantit 1 on 
ou 70.000 km 

«4,995 
jfàhlkier&jfaloivde 

5300 est, rat Sherbrooke 

Montrai 253-2111 
r:: 

D'ici au 31 décem­
bre 1980, vous rece­

vrez (sur présentation 
de cette annonce) un es­
compte de 1 0 % sur pièces et 
main-d'oeuvre lorsque vous 
ferez faire une mise au point 
sur votre voiture. 

Nous n'utilisons 
que les pièces 

HONDA 
originales 

Nous sommes prêts à vous rece­
voir avec nos spécialistes formés 
en usine et nos 12 aires de ser­
vice. Cet hiver, soyez sans 
crainte, nous ne vous laisserons 
pas dans le froid. 

Quand vient rhiveru. ^ 
'fèm'r 

NOUS AVONS 

5 VANS 

CAOILLAC 1980 De Ville Elegance. 
ii.OOOkm. demande SU.500 ou mcil 
leure offre, particulier 621-S810. 

CAOILLAC 78. Coupe de Ville 
E'egont, 4 Michelin, particulier, de 
9h a 4h 30 : 4425 Iberville. 523 7337 

CADÎLLAC: Sedan de Ville. 1976. 
pneufs neufs, peinture neuve, on-
tirou.ille Porfoltecondition 5J4 353 
2993. '  

CAMARO LT 74. bonne condition 
Prix o discuter Particulier 774 8648 

CAMARO LT 77. tout equiôeTsoûT 
air conditionne et toit ouvrant 
Aubaine, 324-0206 particulier 

CAMARO Z28. 1980. noir et fan, tout 
eauipee. 19.000 km., soir 625-23»I, 
particulier. 

CAMARO 19/5, automatiaue. oir 
conditionne, vitres electriaues 

AVO AUTO .342 3 777 

DU GRAND SERVICE 

HONDA 
DE SIGILTÉE 

1124, Bleury, Montréal 

U 
Chez Honda, 

on donne 
ce qu'il faut^ 

Service 

879-1554 
Voitures neuves 

879-1550 

HONDA 
AKS LTÉE 

266, boul. La bel le 
Sainte-Rosé, Laval 

625-6968 

1 9 8 0 
de récréation 

à liquider 
* * * AUSSI • * * 

plus de 

50 Vans 
80 -81 

$300 DE RABAIS 
FAITES UNE OFFRE 

À VOTRE SERVICE DEPUIS 23 ANS 

S<J/Isf, n lion 

M R A Y I l l PI 
V ) M KS. u-« «•»... 
( R I A M J r V I Kl MIS 

BOULEVARD 
E - C H 

330 ouest, 
boul. crémazie 
( ju t t * à l ' o u n i du 
boul St-Lourent) 

389-7871 

Oodgc 

I I I I 0 M I K 

ï 
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Stock 034026 — CodHIoc Seville 4 por­
tes tout équipée, air climatisé, couleur 
bleu marin. 

«19,595 

Spécial cette semaine chez 
Cham plain — démonstrateur 1980, 
Cadillac, Buick, Ponriac Grand Prix, Le­
mons 

Stock P-197 — Lemons 1980 4 portes, 
tout équipée, couleur gris. 

*6,795 

Stock 10636A — Eldorado Biarritz 
1979 2 portes, tout équipée, air clima­
tisé, couleur bleu azur. 

M 3,595 

Stock 10621A — Chevelle 1980 4 por­
tes, tout équipée, couleur bleu. 

*6,695 

Stock 10180A — Pontiac Parisienne 
1977 2 portes, tout équipée, couleur 
beige. 

*5,495 

Stock 02220A — Omni 1980 2 portes, 
standard, radio, couleur jaune. 

'6,495 

Stock 90639 — Ponîioc Carolina 1979 4 
portes, tout équipée, couleur Copper. 

'6,900 

Stock 10643A — Comoro 1978 2 por­
tes, tout équipée, couleur blanc. 

'5,795 

Stock 104306 — Thunderbird 1977 2 
portes, tout équipée avec air climatisé, 
couleur blanc. 

'4,395 

LA VOLVO 1981 EST ARRIVEE 

CHEZ LEMENN. 

C'EST LE MOMENT DE 

Tous les chemins mènent au 

n a v e n t u r e 
RESERVER LA 

V Ci I f\ r " [ QAmoawgco—AWDÉ 
V — ' 1 ' V I APPROVED GARAGE 

: • • •• ft .. . 

i 
TL EMENN 

i 3839 
' BOUL TASCHEREAU 

678-1220 

COMPAREZ 
LA MAZDA 626 

ET VOUS VERREZ. 
La voir, c'est l'aimer 

Chevrolet oldsmobi le inc. 

GARANTIE 36 MOIS-60,000 KM. LOCATION-BAIL À LONG TERME 

MOTORS 
10175, PAPINEAU, Montréal - 381-3987 

1965 aut. des Laurentides près de l'autoroute Laval /337-4120 

CONTACT 
CAM'ARO 1980. automaî'Qic 22000 
km. S7.000, particulier. 435 4040 

CAPRI 1980. 6 cyl . outomatiaue. 
radio, console, servosîrems et 
direction 326-9460, particulier. 

"CHEVELLE tam.l.ole. 1977. 51.000 
milles, radio, pneus d'hiver, ser­
vofrein-direction. $3200 1 825 2304 
particulier 

CHEVROLET Bclair 1975,2portes. 
4 pneus radiaux, excellente condi 
tion. 50.000 milles, pr.x a discuter 
488-5117, particulier 

CHEVROLET Impala 1975. preus 
Radiaux Michelin, particulier. ^77-
3164  

CHEVROLET Impoia 787653 0494 
Particulier 

CHEVROLET 1974 Impala coupe, 
eauipee. bonne condition. S'.000 
Particulier. 323 4059 

CHRYSLER LcBorcn. 1979. ^000 
Km. o c o s 5h 322 1407 particulier 

CHRYSLER New Port 78, 4».000 
milles, air condtionne. ant.rouille 
particulier. 645 1256 après I8h 

Apres la LADA 
c'est au tour 

delà 

CHRYSLER Newport 75. bien eaoi-
PC, $750 Jour- 395-6505. SOT 688-
8496. particulier 

CHRYSLER New Port 1973, 90.000 
milles. S700 ou meilleure offre, e95-
3045. particulier. 

OTÂTÏON 80. 6 cvl très bas 
millaoc, particulier. S21 0060 

CONTINENTAL V.orK V 78? 
49.500km. $9300. part icul ier 
2059. 

CONVERTIBLE Pontiac Grand*.I-
le 1974. SI.750. Jour: 681-2523. soir: 
622 6138 particulier. 

CUTLASS Salon «976. 49.00C nulles" 
tout eau pee. excellente condition, 
particulier. 668 5785 

DODGE C.'iaroe' . L ' - 7 4, bonm 
condition. 625-6313. 289-4574. parti­
culier 

P A A R M A D U K E 

«La prochaine fois, préviens-moi quand tu 
plonges dans la piscine!» 

M 

Enfin... 
une 4x4 équipée 
jusqu'aux dents! 

• toute une mécanique! 
T r a c t i o n a 4 r o u e s m o t r i c e s e n p r i s e 
p e r m a n e n t e . 
M o t e u r 1.6 L r o b u s t e , économique. 
G r o s f r e i n s à d i s q u e - a v a n t 
C o n s t r u c t i o n u l t r a - s o l i d e et b i e n isolée 

• tout un équipement! 
Intérieur i n c r o y a b l e m e n t équipé. 
4 2 p i . e u . d e r a n g e m e n t 
T r o u s s e d ou t i l s c o m p l e t e . 
D o u c e u r d e c o n d u i t e étonnante. 

® tout un prix! 
U n p r i x à fa i r e pâlir d e n v i e 
l es a u t r e s 4 x 4 ! 

Evitez r augmentation du 1er décembre. 
Venez tout de suite. 

'Transport e! préparation en s u s 

La voilà chez 

LADA 
AUTOMOBILES^ 

MONTREAL 
LADA iNc 
4747 est Jean-Talon 374-5013 

La voilà chez 

AUTOMOBILES 

LAVAL 
LADA Ne 
2020 bd des Laurentides 667-4570 

21"*' t .• -

La moillcvrc dans 

ta cattçorit 
d'opm jocc •-•«.• s Ouvo/ 

GLC modèle RF 
Traction avant moteur 
l500CC 

s5090 
Transport et preparation 

en sus 

RX 7 
La voiture sport par 
excellence. Transmission 5 
vitesses, moteur garantie 3 
ans, 80,000 km. 

Pour une transaction 
amicale et un service 
à l 'amiable venez 
rencontrer notre 
équipe d'experts 
amis. 

$10,995 
Transport et preparation 

en sus 

36 boul. d'Anjou, Châteauguay 6 9 2 - 9 6 0 0 

r. 
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CONTACT 
SONT 
LÀ! 

la voiture anti-inflation par son prix 
pas croyable et sa faible consommation 

(33 milles au gallon en moyenne selon Transport Canada) 

quel bas prix! quelle robustesse! 

quel équipement! 

Une fois de plus, h Rabbit Diesel est 
la voiture qui consomme le moins 

au Canada. 

Intérieur grand confort 
Sièges baquets à dossier inclinable 
Groupe éclairage 
Moquette pleine largeur 
Rétroviseur jour/nuit 
Montre électrique 
Compte-tours 
Allume-cigarettes 

Choke" manuel 
Essuie-glace 2 vitesses 

A h . . . quel le ^ 
merveille pour 

Nouvelles couleurs 81 
Chauffage puissant à 2 regimes 
Dégivreur de glace arrière 
Trousse à outils de 21 pièces 
Surtraitement antirouille 
Freins à disques à l'avant 
4 vitesses synchro. 
4 cyl de 1.5 litre à arbre à cames en tète 
etc.. etc.. etc. 

• j 

* Transport et 
préparation en 
sus 

m/g 
(5,0L/100km)* 
* Résultats obtenus à l'aide des méthodes d'essais 

approuvées par Transport Canada La consommat ion 
peut varier selon vos habitudes de conduite et le lieu 
où vous conduisez, I équipement en o p t i o n de 
votre voiture et son etot Rabbit Diesel 

Xft) Ne v o u s contentez pas de moins. 

CETTE MERVEILLE D'ÉCONOMIE EN CARBURANT EST PRÉSENTEMENT 
OFFERTE EN QUANTITÉ LIMITÉE CHEZ: 

Popular Auto Sales & 
Service Ltd. 
5441 St-Hubert 
Montreal, Québec H2J 2Y4 
Tel.: 274-5471 

Arbour Automobiles 
Ltée 
700 boul. des Laurentides 
Levai, Québec H 7 G 2V9 
Tél.: 382-2731 

Campbell & 
Cameron Ltd. 
4050 avenue Verdun, 
Verdun, Québec H4G 1 K9 
Tel.: 767-9961 

Reimers Automobile Inc. 
5 1 0 boul. Labelle 
Chomedey, Québec H7V 2T2 
Tel.: 688-4321 

Nordest Volkswagen 
Ltd. 
10395 boul. Pie-IX 
Montreal, Québec H1 H 3Z7 
Tél.: 325-3422 

Automobiles G.M.F. Ltée 
3050 boul. St-Charles 
Kirkland, Quebec H9H 3B7 
Tel.: 694 -1378 

Auto Hamer Inc. 
5905 Transcanadienne 
Ville St-Laurent, 
Quebec H 4 T 1 A 1 
Tél.: 748-6961 

Les Automobiles 
Nobel Ltée 
2077 ouest, rue Ste-Catherine 
Montréal , Québec H3M 1 M6 
Tel.: 935 -6385 

Les Automobiles 
Autohaus Ltée 
1855 Dollard 
Ville LaSalle, 
Quebec H8N 1T9 
Tel : 364-2753 

IADA 

Venez essayer la "pas croyable"... la LADA la voiture anti-inflation 

La voilà chez 

s • : . *•• • • • AUTOMOBILES_ 

MONTREAL 
LADA N e 
4747 est Jean-Talon 374-5013 

La voilà chez ICTTTTlHi 

AUTOMOBILES • B u i 
LAVAL 
LADA i N c •^•^Bli 
'2020 bd des Laurentides 667-4570 

F 

W B M ^ wwmÊÊn mm j — h h\kM\\\ 

SUR TOUS LES 
MODÈLES MAZDA EN INVENTAIRE 

626 / RX7 / CAMIONNETTE 

AUGMENTATION DES PRIX LE 1er DEC. 1980 
Profitez de l'occasion pour faire l'essai de la 
toute nouvel le Mazda GLC tract ion a v a n t et 
de son fougueux moteur 1500cc. 

AVO AUTO 3900 OUEST, 
JEAN-TALON 342-3772 

CONTACT 
FORD Tiosîong 77. parfaite condi­
t ion, mise au point pour l 'hiver, 
pneus h i v e r e t e . couleur bel09. 
rcciio A M - F A A . air cl imatise, t rès 
propre. 5.700 m«iies reoicment de 
succession, part icul ier . 327 0274. 

FÔRÔTTO.LorioVju. 1977, S?TsÔC~ 
656-3474. Part icul ier . 

FORD Tcnno 2 portes 1976 très 
propre, 352-4616 après 7h, part icu­
lier 

HONDA Civic 1979. 2 portes. 4 
cyhnores. 39.000 km. bleu. 13.795 
Bouievord Dodge 389-7871 

MERCURY* Rideoo 500, 1976, par­
faite condition, 55.000 milles, $2.200. 
par t icu l ier . 464 2568 

MONTE CARLO 1979 i ondou. o.r 
vitre» electr iaues a m I m . i m 
peccable. 387 5806 par t icu l ier . 

MONZA I960 HATCHBACK. SER-
VODIRECTION FREINS, AUTO 
VATIQUE. A V FM, ROUES MAG. 
PNEUS D'HIVER. LAMES D'ES­
SUIE-GLACE POUR L ' H I V E R 
PAS DE VENDEURS. PARTICU 
L I E R A P P E L E Z BARBARA 381 
6274 E N T R E 9H30 ET 4HJ0. 

ù 
LINCOLN CONTINENTAL 1980 

To*n coupe, 2 portes. »o»twe du 
president, 7,000 km, tout équipée 

Cunvming> PeVuurft $17,495 
4 8 9 - 3 8 3 1 C 0267 

M A R M A D U K E 

- i f 

Q 8 CENTRE-VILLE 

ARRÊT 

> 1 

! 

1^2 

— « 

CONTACT 
DODGE Dcfî sport 75 v8. outomo 
fiQue. très bor. état, très propre, 
par t icu l ie r . 381-7742 epres Sn 

DODGE DART 1975. moteur f .n le 
reste en bon étal ÂPri! -, ',h 589 
6494. port .cu ' ier 

DUSTER iMi. Wedge 1972. Stock. 
A l , pr ix a discuter, lour ' 668 IAS0. 
Louis Vincent, âpre'. Wi 681 3891 
part icul ier 

DODGE Von 73 B200, Trodesrnon, 
8 cy l . . S1.200. 523 7991, particulier. 
DUSTER 1974, rouoTovec bandé 
noire, 8 cvl . 4 bor us. transmission 
automatique ou plancher. 40,000 
mi l les , o n » o discuter Appelez 
Dav d de fit a m o *n p m o 935-
8501 Part icul ier . 

DUSTER 73, V8, en bonne condi 
tion $200. 388 9626, par t icul ier 

DUSTER /S. 6 cyl . outoinotiaue. 
bonne condition, |1000, 325-5915, 
particulier 

FIESTA 19 % 60000 km. aprêT5Ï Ï 
322 1407. particulier 
Fi ESTA 1971. bos mil loge. treT" 
propre 254 9971. marchand 

«J Al DIT QUE J ÉTAIS EN RETARD P A S QUE 
J E N ATTENDRAIS PAS». 

Çuîiwtung Pcïïoidt 
6 4 3 5 , S t -Jocqu« tou *s t 489-3831 

ZEPHYR 1980 

4 pentv «evl. ftori 0774. 6 tfaàm. 

(JVWN fo»d 5 3*1 80 000 kir SOMOV. 

Votro prix 

$7525 

HONDA CIVIC 76. 34.60C mil les, en 
bonne condition, révisée pour Th.-
•er . 6 pneus. AM-FM. $1.700, par­
t icul ier . 274-2166 

HONDA 1978. Civic. 4 vitesses. 
S7850 

A MA BAIE 684 2538 

JE E> AMC CJ7 45,000 milles. 1977. 
toit dur. mécanisme A I, 465 6546 
part icul ier . 

J E E P CHEROKEE 4*4. 1979. V8. 
30.000km Domicile 772 4232 bu 
reau J43 6646. part icul ier 

MONZA 1976. V8, servofremsd.rec 
l ion. 48.000 n v l l e v Eoni ier , o m - f m 
stereo cassettes, pemturesusoen 
slor. neuves, par t icu l ie r . 653 0720 

MUSTANG Cobra 1979. 2 portes 8 
cylindres, servofreins. IfrvÔCXrec 
t ion, couleur rouoe. $5.895 Boule 
vord Dodoe 389 7871 

MUSTANG 73 tostback, t o u r pie 
ces. moteur 351 Cleveland ovec 
corburoteur 4 borits, transmission 
r e f a i t e o v K ' s h t t k i f .parf.cul*er 
Peter 634 9629 après 4r.pm 

^ MARQUIS BROUGHAM 1980 
4 porta, oVmorivtroltvr, bnm roui moyrv 
o* cl«Njttt«, AM / FM iftfic. ta» ».nylt, 
'•Oul0t»J» d* «itf 1MV 

4 8 9 - 3 8 3 1 

Voir» prix 

$9495 
C0267 

MAZDA RX7 S 1980, 6.000 k m . 
$I0.?00, 670 1548. par t icu l ier . 

MAZDA 1979. RX-7. EdilionltëëT 
^•cellente condition. 

AVO AUTO. 342 3772 

MERCEDES 300D,d.esel. 1978. bas 
ml l looe . tout eauioee, très bonne 
condit ion. Pr ix a discuter Tel 
après 6h p m. 481 637$ part icul ier 

M E R C U R Y Monfeao 76. outomo 
houe, pas de rouille ra l ly . Miche 
l in $1800 663 2429 part icul ier 

MUSTANG I I 7«. 75,000 m. l lev am-
f m pe.nture nev *c. bonne cond.t.on 
$1400, tour 366 9360 part icul ier 

OLOSMOBILE Mot on wogon 1976. 
fout équipée, bonne condi t ion . 
$1500. porf .cul ler 472 8730 

OLDSMOBILE Delta Rovol 88. 
1979, 2 porte* , oir cl imatisé, o u t p 
motique, toi-t équipée, bonne con 
di t ion 46S 3971. part icul ier 

Toujours 
championne. 

— • —• 

Une fois de plus, la Rabbit Diesel est 
la voiture qui consomme le moins 

au Canada 

Rabbit Diesel 
56 m g 
(5.0L/100km)* 

npp'n M U pa, !•!»• f n->j<«o la <o»w»i»w«im «-
O».' *a<-«> «#•••> ««*» •'oh i.-Jat <*• «•-•d» l| i l | | . 

N e vous c o n t e n t e i pos de m o m s 

A U T O M O B I L E S 

N O B E L l t é e 
2077 ouest, Ste-Catherine, Montréal - 935-6385 

PROFITEZ DE PRIX AVANTAGEUX SUR LES 1980 QU'IL NOUS RESTE EN INVENTAIRE 

t. 
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GOENT 
C H E Z L A L L I E R 

C I V I C F A M I L I A L E 

C I V I C 

D a n s le cho ix d e s 81 ! 
Les CIVIC, les ACCORD, les PRELUDE... pleines d'innovations 
comme la nouvelle transmission automatique 2 vitesses avec 
surmultiplication... 

D a n s le s e r v i c e ! 
Oui. en atelier, "Honda la p'tite affaire chez Lallier "... c'est du 
service hors-pair. 

D a n s les pr ix! 
Il n'y a qu'un prix chez Lallier... le bon. celui qui vous plaira. 
Rappelez-vous que Lallier offre les meilleures allocations 
d'échange... 

D a n s le réseau! 
Devenir client Lallier c'est faire partie de la grande famille Lallier. 
le numéro 1 au pays avec six endroits pour vous accueillir 
au Quebec. 

D U G R A N D S E R V I C E 

Le «Rendez-vous service» H o n d a 
Cartierville 
12435. bd Laurentien 
(pont de Cartierville) 
337-2330 

Charlesbourg 
280. 47' ouest 
627-1010 

Repentigny 
110. rue Notre-Dame 
(près du pont) 
581-7571 

Quebec 
185 rue St-Sacrement 
687-2525 

Montréal 
10151. rue Lajeunesse 
381-3924 
Salle de montre / 
démonstrateurs 

Hull 
981 bd St-Joseoh 
778-1444 

Comparez la MAZDA 
et vous verrez 6 2 6 

C o m p a r e z n o t r e Mazda 6 2 6 , 1981, aux l u x u e u s e s européen­
n e s . V o y e z ses caractéristiques... sa d o u c e u r d e r o u l e ­
m e n t . . . sa maniabilité... e t c o m p a r e z e n s u i t e s o n pr ix . V o u s 
serez surpr is d e v o i r t o u t c e q u ' e l l e v o u s o f f r e . . . à pr ix si 
a b o r d a b l e . 

LA VOIR 

C'EST L'AIMER! 

DEL1SLE AUTO LTÉE 
2815 est, rue Sherbrooke — 523-1122 

CONTACT^ 
PEUGEOT 504 CL. 1976. propre. 

•. • • i total» 
PEUGEOT BIARRITZ 323 1900 
PEUGEOT I i SL Î97Î oofomo 
fl'ave. Dos millooe. radio, Garantie 
PEUGEOT BIARRITZ 323 190C 

PEUGEOT ÏOVGL. 1976. transmis 
sion iMonuclie. excellente coodi 
tton. S3.400. 659 270& Particulier 

PEUGEOT 504. 1976. • lente 
condition. *rcs propre, deport Afn 
que. 7*1-2712. 655 1694. port.culier 

CAPRI RS 1980 

4 cylindres, 4 vitesses, rodio, 

rouge, impeccable, garantie 1 

an ou 20,000 km. 

* 5 , 9 9 5 

J ^ I K i e r & J ^ l o i v d e 

5300 est, rue Sherbrooke 
Montreal, 253-2111 

too?? 

PEUGEOT 604, 1977. manuei 
toute équiper, propre. 
PEUGEOT BIARRITZ 323 1900 

PEUGEOT 604. 1978. oui itiauê, 
bien entretenue, eauipev 
PEUGEOT BIARRITZ 3?3 1900 

PONT I AC rand Prix 77rc*7ëf 
noir, intérieur rouge, tout equi>>ee. 
400 po eu., 4 bcrlls. en excellente 
conditicn meconiaue. S3.50G Soir 
epres 6h. 353 7274porticuller 

a n n o n c e s 

c l a s s é e s 

C H E V E T T E 1 9 7 8 
2 portes, 4 cylindres, outomotiqce. 

29,000 km, couleur vert $4250 

BOULEVARD DODGE CHRYSLER 
3 3 0 ouest, bout. Crémaxie 

3 8 9 - 7 8 7 1 

OLUSMOBILE W< . 
tout cauipee. J.'.OOO n lies, r>orî« 
cuiier. 6M 6/45. 
O L D S M O B I L E 9fc R * * Ï97v7 
23.000 nulles, excellent etot J9i00 
613 9)12 port.cuhe. 
OMNI Tih 4 vitesses, radio om-
îm. moteur neuf 331 9ua . vendeur, 
âpres *h 

c i 

PEUGEOT 1977, 04 SU 25,000 
milles, 279 *>i6l. port ku l ter. 
PEUGEOT 1978. 604 wjpement 
comolet. voleur s?l 000 neuf Sl.400. 

A MA BAIE 444 2530 

***** Jt rar* 

CHARGEX 

SUPER VENTE 
JOUR 

SUR VOITURES 
1 9 8 0 

FLAMBANT NEUVES 
S T O C K 2 7 8 3 

CHRYSLER NEWPORT 1980 
Prix de l iste s u g g . $ ? 1 . 6 3 4 

S P É C I A L s 8 , 7 9 5 

S T O C K N O 2 7 5 3 

V0LARÉ 1980 2 portes 

Pr ix de liste 
sugg. $6,535 

• 3 2 . 5 M . P . G . S P E C I A L 
s 5 , 9 9 5 

S T O C K 2 6 6 0 

CORDOBA 1980 l 
Prix d e l iste 

S P E C I A L f 1 " " » ) 
• 3 2 M P G 

S T O C K 2 7 2 4 

HORIZON 1980 
5 p o r t e s 

Prix s u g g . $ 7 0 6 2 

SPÉCIAL
 s6,195 

• 4 3 M P G 

GRAND FURY1980 
Prix d e l iste 
sugg- $ 8 8 9 7 

S P É C I A L *6,795 • 3 0 M P G 

S T O C K 2 6 7 7 

CARAVELLE 1980 
2 p o r t e s 

hixdêïtif wgg. $8174 

S P É C I A L '6,995 
• 3 2 M P G 

S T O C K 2 6 7 0 

LE BARON LS1980 
2 p o r t e s 

Pr ix sugg. SI0,092 

SPECIAL
 s8,795 

AUTRES SPECIAUX J O U R K SUR VOITURES 1 9 8 0 
V0LARÊ1980,2 portes $ K A u C 

b a s m i l l o g e . w t ï f î l 

CARAVELLE 1980,2 portes %ejnc 
b a s m i l l a g e V f 9 3 

PRIX EXTRA SPÉCIAUX SUR DÉMONSTRATEURS 1980 

iMlt 

Pos nécessairement tel qu'iliustré 

R E L I A N T K 81 2 P O R T E S 

A PARTIR DE 

C O M M A N D E Z 
M A I N T E N A N T 

s 6 , 8 7 7 

C O N S T R U I T E S P O U R ÉCONOMISER L ' E S S E N C E A D E S P R I X Q U I V O U S FONT ÉCONOMISER D E S DOLLARS. V O U S ÊTES G A G N A N T S 

'ESTIMATIONS DE CONSOMMATION SUON TRANSPORT CANAQA ÛAHAOl RTCO—IIMDÉ 

B 

B O L L A R D S 
^ N E W M A N 

OUVERT DE 
9 h a m à 1 Oh p m 

| PLYMOUTH 
'.CHRYSLER 

3550, NEWMAN, LASALLE 363-5000 

Plymouth 

U I K i M I K 

fjnnons uodqe 

VtNTf SfPVKTf 
. i 

mm mm 
m 

Il nous 
des modèles 
8 0 P l y m o u t h H o r i z o n 
et Volaré 

prix de 
fin d'année. 

7 5 MODÈLES 
VARIÉS 

EN INVENTAIRE 
Voici quelques aubaines à très bas prix 

Stock 0 4 9 4 
H O R I Z O N T C - 3 
Sièges tissu», radio AM-FM, pneus radiaux, 
ceinture d'acier, pneu de secours régulier, 
lignes décoratives, panneau • coffre boga ^^25 

Stock 0 6 0 1 P L Y M O U T H V O L A R E 
2 portes, transmission outonattque. sorvo-
direction, pneus radia*.• blancs, enjoliveurs & C C 
de roues.'«gnes décoratives * J / *J 

Stock 0 3 8 6 H O R I Z O N 
5 portes, radio AM, pneu de secoo'% ntgu 

lier, allume cigarette, degivieui électrique r̂̂ S 5 
oriM-re 

S A T I S F A C T I O N A S S U R E E P A R U N E G A R A N T I E DE 
R E M B O U R S E M E N T DE 3 0 J O U R S / 1 6 0 0 k m . 

r 
Plynuuitfi 

i MlttMIK 

Oepuri 50 ont 
on t t t fioblt fjmic/tette 

2 1 2 1 , Popineou près Sherbrooke 
CM i l» — CfétÂt - L« B*ro« — 

P A / A A O A - r J £ " " 

V O L V O UPTOWN 
V E N D E U R E X C L U S I F A U QUÉBEC 

S E R V I C E ET PIÈCES 

1976 TORON ADO très propre '2585 
1975 DODGE DART M095 
1978 GT «7195 
1976 VOLVO 264 GL <5195 
1976 242 DL '3895 
1976 FAMILIALE 245 DL '4795 
1974142 GL «1595 

u p - t o w n 
au!o»*otMes ite* 

4 0 0 Décarie, St -Laurent 7 4 8 - 8 8 0 7 
U-0074 

C O N T A C T 

PONTiAC i outentien I976« ? DC 
tes. 8 automatique, ecuiper 
PEUGEOT BIARRITZ 323 1W0 
PÔNTÎAC Porsenrc, BrouOjham. 
î'78. toute équipée, en pa''a«t etut 
Demander Cm e ou 32*» 8170. lundi, 
opres 9t> a.m. Particulier 

PONTIAC 'ons.enne '980 tout 
équipée oIf f I-mat-se. aprèséh 331 
667o particulier 

PORSCHE 914. 1978, très oroore 
couleur or (je. 819 477-/C21. porticu-
her 

U n e m a i s o n 

o u un t e r r a i n 

a v e n d t e 7 

LES 
A N N O N C E S 

CLASSÉES 
2 8 5 - 7 1 1 1 

PORSCHE 1978 entièrement 
équipée, voiture personnelle presi­
dent de compoonic. condition im 
peccable siô.ooo. particulier, 6*9 
SI 73 

RABBIT 80, aenio cir 
RABBIT 79. 2 ocrles. ou^otnctiOue 
RABBIT 78. 2 portes, diesel 
RABBIT 78, ? DOrtei . O 002 
RABBIT 73, ? portes, outomot que 
PABBIT 77. ?porte« 0 0 0 7 Or • 
RABBIT 76. 2 per les , custom 
RABBIT 76, 4 portes, automatique 

VOLKSWAGEN 74. Coccinelle 

Toutes nos autos sont qorantiçs 
Garantie IS mois 24,000 km 
disponible. 

LOCATION a long terme de Rnbn't 
d'cseï et gaz, S24) par mois. 

NORDEST VOLKSWAGEN 
10395 PIE IX 

32S 3422 
-A • 

RABBIT 1975 sedan automatique. 
SlôSO. 

A MA BAIE 684 2530 

P L O U K 

M O N A R C H 1 9 8 0 
^ 4 p o r ' e t , o V n i o n i t r a t e v i , pem 

t u r c 2 t o o \ . 6 c y l i n d r e s , a i r t l i 
mati»e. r o u e t d e b r o e h e 

V o t r e pr ix 

$7595 

pcxiNTAcrr] 
RENAULT GTL 78, 45.000 milles, 
i l200 Besoin d'un nouveou moteur. 
Portii Ullet 846 52901e lour 

RENAULT R-30 1979, outomotique. 
bas kilometrooe, bleu métallique, 
tout enuipee. 754-9971 Marchand 

RENAULT R 5 76 77 78 /9 
FIESTA 1978. bas millaae 
MAZDA GLC 1W8, manuelle 
CHEVETTE 1976. 2 portes 
LEMANS 1978 bas nullaoc 
ET AUTRES PETITES VOITURES 
VENOUES AVEC GARANTIE 

RENAULT VILLE-MARIE 
CONCESSIONNAIRE RENAULT 

NO I A MONTREAL 

2 2 3 0 RUE VIAU 
— 2 5 4 - 9 9 7 1 — 

^RENAULT R S, 1f7T7T7T79~ 
Choi* de couleur, echonoe occeote. 
fmunrement sur les heu* 

RENAULT VILLE-MARIE 
CONCUSSIONNAIRE RENAULT 

NO 1 A MONTREAL 

2 2 3 0 RUE V IAU 
2 5 4 9 9 7 1 

RENAULT 18 1981 
La toute nouvelle Renault est 
arrivée : 4 vitesses, 5 vitesses, 
automatique, périme ou familiale 
' Le plus grand choix a Montreal. 

RENAULT VILLE-MARIE 
CONCESSIONNAIRE RENAULT 

NO 1 A MONTREAL 

2 2 3 0 RUE VIAU 
— 2 5 4 - 9 9 7 1 — 

RENAULT 18. 1981. la toute nôû-
rfeile Renault est la' Grand choix 
de modèles 4 vitesses, S vitesses 
ou aufomatiuue 

AUTO MONTREAL-SUD 
2 0 6 6 C H E M I N C H A M B L Y 

L 0 N G U E U I L  
6 7 0 - 8 4 1 0 

RENAULT 1976. R-S. S1200~ 
A MA BAIE. 684 2530 

RENAULT 1977. GTL manuelle. 
AVO AUTO .34 2 3 772 

RENAULT 30, 80, démonstrateur, 
V 6, 25 000 km. 4 vitesses, oir 
conditionne, balance de Garantie. 
S10.995 

AUTO MONTREAL-SUD 
2 0 6 6 C H E M I N C H A M B L Y 

L 0 N G U E U I L 
6 7 0 - 8 4 1 0 

RENAULT 5 1930 NEUVES 
Il nous en 'este er core mais elles 
partent très v te' Ratais sur place 
seulement Premier arrive, pre­
mier scr iri 

RENAULT VILLE-MARIE 
CONCESSIONNAIRE RENAULT 

No 1 A MONTREAL 

2 2 3 0 RUE VIAU  
— 2 5 4 9 9 7 1 — 

RENÂULT S, GTL 197e, excellente 
condition, am tm tout équipe, 
particulier.lour 331 6792. soir 332« 
0890. 

RENAULT 5, 1980, neuves, ooran-
tic ? ans ou 40,000 km Prix de 
liquidation, 

AUTO MONTREAL-SUD 
2066 CHEMIN CHAMBLY 

L0NGUEUIL 
670-8410 

RENAULT 5.T9I7. bas miiiogc, 
AM-FM. carrosserie partoite. 
S2400. cores 6h 677-9211. particulier 

RIVIERA 1979. tout equioee. seu 
lement22.000km. foutvo-r 331 9000 
vendeur, après 6h 

STATION WAGON Peuoeot 198C 
neuve, manuelle prix interessont 

ROGER AUTO 932 292S 

SUNBIRO 1980 standard. V t. 4.700 
KM balonce dc oaront-e. toit 
ouïront, condition A l . Rooer Auto. 
932-292$  

THUDERBIRD 77. super bijou. 
S4.SO0 Particulier 274 ! 137. 

T H U N D E R B I R O 79, comme neuve. 
11,000km, particulier, opres sn 324 
7868 

TORINO 76, 30,000milles, condition 
A l Claude 279 3494 (maison) 739 
2721 (bureau! particulier 

TORONAOO 71, parfaite condition 
381-2003. particulier 

TR é. 1975. n'a jamais sorti I ntver. 
particulier 581-1024. 
TRANS AM 1980. of'-oei space car. 
412.900 Très économique iTurboi 
Particulier 674-1177. 6S8-9187 

VEGA 74, automat que bonne pour 
pieces. S200 Paul 323 :900 

VOLKS 71 Beetle bonne meconi" 
que. 844-8362. Particulier. 
VOLVO 1972. 142. manuelle. 8h a 
lhpm.etsoir 931-397? Particulier 

VOLVO 1978, 264 manuelle over 
drive toit ouvrant, air condit»or» 
ne. très belle condition 

AVO AUTO 342 3772 
VOLVO ' < ••• ' il on Mfogdn 
outomatiaue. pleine ooiantie 

AVO AUTO..342 3772 

H E U R E U S E DE V O I R O U F Q U E L Q U ' U N S A I T Q U ' I L F A U T 
O U V R I R LA P O R T E A U N E D A M E ' . 

// tait 

toujours bêëu 

pour maoêsmpt 

dans las 

ANNONCES 
CLASSÉES 

2 8 5 - 7 1 1 1 
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VICTOIRE DE 5-3 

SPORTS 

Les Voisins ne 
lâchent jamais 

CONTACT 
LA PRESSE, MONTRÉAL, MARDI 25 NOVEMBRE l 9 8 0 

PIÈCES ET ACCESSOIRES 

Au risque de se répéter, les 
lundi soir de L a v a l sont 

imprévisibles et n'importe quoi 
peut se produire. Alors que tous 
croyaient en la victoire des Cata­
ractes de Shawinigan, suite à 
l'expulsion d 'Yves Courteau des 
Voisins, ceux-ci ont solidement 
redressé la barque pour l'empor­
ter 5-3 sur les Cataractes de­
vant 1,400 spectateurs survoltés 
au Centre sportif Laval . 

ROBERT BOUSQUET 

Mentionnons immédiatement 
que l 'instructeur Ron Race t t e 
des Cataractes a été expulsé en 
troisième période et c 'est à ce 
moment que les Voisins ont ef­
fectué la remontée qui leur a 
permis de disputer un quatrième 
match consécutif sans r eve r s . 
Les cataractes venaient de de­
mander un temps d'arrêt à 15:29 
de la période finale alors que le 
pointage était égal 3-3. L'officiel 
P i e r r e Gibeau, dont la perfor­
mance moche ne peut ê t re pas­
sée sous si lence, n'a pas vu le 
signal du temps d 'arrêt et il a 
alors décerné une pénali té de 
banc aux Cats. Racette, qui était 
déjà sorti de ses gonds en pério­
de initiale, a montré une poubel­
le à l'officiel qui l'a alors expul­
sé. 

L e match risque fort d 'ê t re 
coûteux pour les visi teurs qui 
ont raté une autre occasion de 
reprendre le p remier rang au 
classement généra l . L e défen-
soeur Christian Thellend a subi 
une commotion cérébrale, l'ai­
lier Sylvain Boutet a été blessé à 
un bras en période médiane. 
Chez les Voisins, l ' a i l i e r Y v e s 
Courteau a écopé d'une pénalité 
pour agression et il r re tera le 
prochain match des Vinsons, Il 
s'est attaqué sans raison à Ré-
jean Vignola. 

Au son de la sirène, les joueurs 
des Cataractes se sont dirigés en 
toute hâte vers l'officiel Pierre 

Gibeau pour lui donner leur fa­
çon de penser. Et l ' instructeur 
Racette a gesticulé en direction 
du banc des Voisins. 

Ça promet pour le prochain 
match entre les deux équipes. 

Vilgrain, Robichaud, Prévost, 
Hennigar et Crispin ont marqué 
pour les Voisins tandis que Bou­
tet, Vignola et T r e m b l a y répli­
quaient pour les visiteurs. 

L e défenseur Steve Fulton 
était en uniforme pour les Voi­
sins et cette présence suscitait 
de nombreuses questions de la 
part des nombreux dirigeants de 
plusieurs formations de la ligue 
qui assistaient à la rencontre. 

D'autre part, l'ailier Denis Cyr 
a participé à l'entraînement des 
F lames de Ca lga ry hier après-
midi au Forum et les dirigeants 
des Flames semblaient satis­
faits de sa tenue. Il sera en uni­
forme contre le Canadien ce soir 
mais tout indique qu'il sera de 
retour avec le Junior mercredi 
après-midi . . . à moins qu'il ne 
marque quelques buts contre le 
Canadien. 

Quant à l'ailier Marc Roy, des 
Draveurs, sa participation à un 
exercice des Flames a été diffé­
rée à la prochaine visi te des 
F lames à Montréa l . A la suite 
d'un long entretien avec Cliff 
Fletcher, le directeur-gérant de 
cette équipe, à l'issue du match 
de dimanche soir au centre 
Paul-Sauvé, les deux parties ont 
jugé préférable de remettre cet­
te expérience. Les dirigeants des 
Flames ont cependant mention­
né qu'ils étaient satisfaits du 
rendement de cet ailier avec les 
Draveurs. 

B L O C - N O T E S : L e défenseur 
Mario Doré est de retour avec 
les Castors de Sherbrooke après 
avoir quitté l 'équipe vendredi 
dernier . . . L e centre Roberto 
Lavoie est réduit à l'inactivité 
chez les Rempar t s de Québec à 
cause d'une sérieuse fêlure à une 
chevi l le subie contre Shawini­
gan. 

Wco 
SOLDE 

CENTRE DU PNEU ET DE L'AUTO 
PNEUS RADIAUX! 

BATTERIE POWER 60 SANS ENTRETIEN 

88 
chic. 

Sériis 22F it 71 

PAIX COURANT WOOLCO: 64 88 CMC. 

SÉRIES PRIX COURANTS PWX SPÉCIAUX: 
Séries 22F & 7 1 . 64 8 8 5 6 . 8 8 
Série 72 . 66 8 8 5 8 . 8 8 
Séries 2 4 & 24F . 72 8 8 6 4 . 8 8 
Série 7 4 . 74 83 66 .88 
Séries 2 7 ' & 27F 81 8 8 73 .88 

INSTALLATION COMPRISE 
GARANTIE DE 60 MOIS 

Économisez de l'essence 
avec le filtre à air Framl 

8 7 
chac. 

Un filtre à air sale réduit le kilométrage. 
Remplacez-le par un nouveau filtre à air 
Fram et économisez de l'essence. Pour la 
plupart des voitures nord-américaines, 
certaines camionnettes et certaines voitures 
importées incluant les Honda. 

PNEUS RADIAUX ULTRA TRAC 

CEINTURÉS D'ACIER ET VENTURA À FLANC BLANC 

i l 1 I 

2 J 

2 
sovflt 

9> Y - V 

À 
chac. 
P 1 5 5 / 8 0 R - 1 3 

PRIX COURANT WOOLCO: 50.77 chac. 

INSTALLATION COMPRISE 
FAIBLE RÉSISTANCE AU ROULEMENT 
RÉDUISANT LA CONSOMMATION 
D'ESSENCE 
PNEUS RADIAUX POUR UN EXCELLENT 
CONTROLE DE LA DIRECTION ET OES 
VIRAGES PLUS SÛRS. 

Des Idées-cadeaux pour Noël... 

y^UDicrox 
RADIO AM-FM STÉRÉO 

ET LECTEUR OE CASSETTES 

ASPIRATEUR 
POUR L'AUTO 

"SUPERCLEANER 

Caractéristiques avance rapide se ùioquan: com­
manded éjection, interrupteur pour reception FM 
locale et éloignée commutateur de gamme o ondes 
AM-PM a poussoir, commande pour équilibre el 
tonalité stéréo et buse de 105 mm pour i installation 
dans les voitures no* d-amer icames et 
importées Puissance de sortie maximale de 
12 watts efficaces avec scintillement d«? 
pleurage de moms de 0 3 5 * Câblage de sortie 
pour 2 ou 4 haut-parleurs Fréquence de réponse 
de 50 â 10 000 cycles par seconde N' I0600C 
Ce petit cadeau enchantera la personne qui vous 
est chère 

HOUSSES EN ACRYLIQUE 
POUR SIÈGES D'AUTO 

DIMENSIONS 
EN REMPLACEMENT 

DE 

ULTRA TRAC. 
PRIX COURANTS 

CHAC. : 

ULTRATRAC. 
PRIX SPECIAUX. 

CHAC 

VENTURA 
PRIX COURANTS. 

C H A C : 

VENTURA. 
PRIX SPECIAUX 

CHAC 
P 1 5 5 ' 8 0 R 1? 155 12 

ULTRA TRAC. 
PRIX COURANTS 

CHAC. : 

ULTRATRAC. 
PRIX SPECIAUX. 

CHAC 
39 77 »34 

P 1 5 5 / 8 0 R 13 15SSR 13 • » SO 77 44 

P 1 6 5 / 8 0 R 13 16SSR 13 • 54 77 47 

P 1 8 5 / 8 0 R 1 3 3R78 13 62 77 »54 57 77 49 
P 1 8 5 / 7 5 R 14 DR78 1 4 6 2 77 54 

P 1 9 5 / 7 5 R 14 ER78 1 4 69 77 6 0 64 77 56 
P 2 0 5 / 7 5 R 14 FR78 1 4 71 77 61 6 6 77 57 

P 2 1 5 / 7 5 R 1 4 GP78 14 74 77 64 69 77 60 

P 2 0 5 / 7 5 R 15 FR78 15 73 77 63 70 77 59 

P 2 1 5 . 7 5 R I S GR78 15 77 77 66 72 77 62 

P 2 2 W 5 R I S HR78 15 80 77 70 77 77 66 

P235 /75R IS LR78 15 86 77 74 • 

Dimensions différentes de celles représentées 
L offre prend fin le 29 novembre 1980 ou lusqu a épuisement des stocks en solde (saut pour les pneus). 

L'offre pour les pneus prend fin le 2 décembre 1980 

chac. 

Pouvoi' de succion très puissant 
Suceur profile vous aidant à nettoyer les 
endroits difficiles d accès. Se branche dans 
l allume-cigares Cordon spirale de 4.5 m. 
Le cadeau idéal! 

Denis Cyr a participé, hier, à l'exercice des Flames de Calgary et 
écouté attentivement les recommandations de l'instructeur Al 
MacNeil. photo P.H. Talbot, LA PRESSE 

Des housses en peluche confectionnées au 
Canada en acrylique Orlon "Furlon" Offertes 
dans une variété de teintes Elles sont faciles 
à installer Pour la plupart des sièges avant 
ou arrière des voitures 

INDICATEUR DE 
COMPRESSION 

Modèle a tige déportée en acier 
Il peut atteindre les trous de bougies 
facilement N '302. 

A U 
CHOIX: 

INDICATEUR DE 
DÉPRESSION ET 

VÉRIFICATEUR DE 
POMPE A ESSENCE 
Cadran facile a lire, tube 
très résistant et àdapteur à 
cône universel N 3 0 3 

VIDANGE D'HUILE. FILTRE NEUF ET LUBRIFICATION 

> 

QUAKER. , 
STATE );a§ 

-Niftfi 
Pour la plupart des voitures nord-américaines, 

camionnettes et fourgonnettes. 
r. 

• Comprend 5 litres d'huile super mélangée Quaker 
State. Valvolme pour toutes les conditions 
météorologiques Castrol multigrade 10W30 ou 
Kendall à double action plus filtre à huile Fram. 

• Lubrification du châssis. 
• Lubrification des charnières de portes et capot 
• Vérification du niveau du liquide de frein. 
• Vérification des niveaux de liquide de la direction 

servo-assistée et de la transmission. 

• Vérification du filtre à air 
• Vérification de la soupape PVC. 
• Vérification du frein à main 
• Vérification des garnitures et 

tuyaux de frein hydrauliques. 
• Vérification des amortisseurs. 
• Vérification du train avant et 

des pneus. 
• Vérification du système d'échappe­

ment. 

• Vérification des courroies en V et 
tuyaux. 

tnt. 

» : 

L'ailier René Labbé pourra 
être échangé une deuxième 

fois cette année tandis que les 
Olympiques de Hull ont placé le 
nom du défenseur Steve Fulton, 
leur deuxième choix de prem ière 
ronde à la dernière séance de 
sélection midget, au repêchage 
afin de bâcler une transaction 
avec les Voisiqs de Laval . Voilà 
les grandes nouvelles dans la 
ligue Majeure. 

Mauvaise interprétat ion du 
nouveau règlement adopté ù la 
rencontre des directeurs-gérants 
qui s'est tenue à Laval dernière­
ment? Possiblement car les diri­
geants des Olympiques ont utili­
sé la voie de se rv ice afin de 
bâcler leur marché avec la for­
mation lavalloise. Les Olympi­
ques obtiennent trois défenseurs 
de 17 ans, Alan Bremner , R i ­
chard Bélanger et Benoît Cha­
bot, en retour de considérations 
futures, lesquelles se trouvent à 
être Steve Fulton qui a été sou­
mis au repêchage. Et comme les 
Voisins ont le droit de regard en 
premier, ils l'ont immédia te ­
ment choisi. 

Ce fameux règlement précise 
que les marchés concernant les 
choix de première ronde ne se­
raient aucunement permis. Mais 
cette nouvelle r èg le ne concer­
nait que le prochain encan des 
joueurs midgets. Le règlement a 
été adopté afin d'empêcher une 
formation d 'échanger son pre­
mier choix de la prochaine pour 
un joueur établi. 

Les dirigeants hullois n'ont 
cependant pris aucune chance. 
Les Voisins obtiennent un défen­
seur qui peut transporter la ron 
délie et qui en plus est un joueur 
local. Ils cèdent en retour deux 
jeunes qui n'évoluaient pas pour 
les Voisins et Bremner était sus­
pendu pour des motifs discipli­
naires. 

L'instructeur Jean Lachapelle 
des Olympiques connaît bien le 
jeune Richard Bé langer pour 
l ' avoi r d i r igé dans les rangs 
midgets. Sa première rencontre 

Fulton 
revient 
à Laval I EN BREF 

Achetez Woolco... partez gagnant! 
MOSSAftD 

PLACE 
potrosaio 
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Heures d'affaires: lundi à mercredi, de 9 h à 18 h, jeudi et vendredi, de 9 h à 21 h, samedi, de 9 h à 17 h. 

avec Bremner a été fort positive 
et il discutera avec Chabot et ses 
parents afin de t rouver un ter­
rain d'entente qui permettra à 
ce dernier d'évoluer à Hull. 

Somme toute, une bonne trans­
action pour les deux équipes. • 

Le directeur-exécutif de la li­
gue Majeure , Paul Dumont, a 
accordé la permission aux Sa-
guenéens de Chicoutimi d'échan­
ger l ' a i l ie r de 19 ans René Lab­
bé. Une exception a donc été fai­
te puisqu'un règlement de la li­
gue interdit qu'un joueur soit 
échangé plus d'une fois par an­
née. 

Labbé avait commencé la sai­
son avec les Draveurs de Trois-
Rivières avant d'être refilé aux 
Saguenéens de Chicoutimi en 
retour d'Alain Lemieux. Peu de 
temps après son a r r i vée à Chi­
coutimi, Labbé quittait l'équipe 
pour retourner chez lui. 

«Ce jeune homme est venu me 
rencontrer et m'a exposé les rai 
sons pour lesquelles il avait quit­
té les Saguenéens. Ses expl ica­
tions étaient valables et c 'est 
pourquoi, j ' a i accordé cette 
permission. Il était bien évident 
que les Saguenéens n'étaient pas 
pour laisser aller ce joueur sans 
rien r e c e v o i r » , expliquait Du­
mont. 

Les Saguenéens tenteront donc 
de bâcler un échange avec les 
autres équipes de la l igue d'ici 
jeudi après-midi 17 heures. Si 
une transaction ne s'est pas réa­
lisée, Labbé deviendra libre d'é­
voluer où il voudra dans une 
classe inférieure ou supérieure à 
la ligue Majeure. 

En boxe 
Pendant que Mu­

hammad Ali se prépa­
re à des v o y a g e s en 
Union soviétique et en 
Chine au nom des 
droits de l 'homme, et 
qu'il considère l'achat 
d'une rés idence sur­
plombant la mer à 
Porto Rico, l 'Argentin 
Carlos Herrera prend 
conseil auprès de l'an­
cien champion Carlos 
Monzon en vue de son 
combat de ce soir 
contre le Britannique 
Maurice Hope pour la 
couronne des poids, 
moyens juniors. 

Ballon-panier 
après 3 3 ans 

La nouvelle conces­
sion des Dusters de 
PAlber ta , de l 'Asso­
ciation continentale 
ramène le ballon-pa­
nier professionnel au 
Canada après une 
absence de 33 ans. La 
dernière équipe fut 
cel le des Huskies de 
Toronto de l'Associa­
tion amér ica ine de 
basketball, ancêtre de 
l'actuelle Association 
Nationale. Et tout ça 
par « a c c i d e n t » : l 'é­
quipe a été mise sur 
pied en vue d'une li­
gue professionnelle 
canadienne qui n'a 
jamais vu le jour... 

Bourque: encore 
deux semaines 

L e défenseur étoile 
Raymond Bourque a 
patiné pour la pre­
mière fois depuis qu'il 
s'est fracturé la mâ­
choire , il y a deux 
semaines, mais la 
direction des Bruins 
de Boston a indiqué 
que la recrue de la 
l igue Nat ionale l 'an 
dernier ne reviendra 
pas au jeu avant au 
moins deux autres 

^ s e m a i n e s . Hier , il a 
pris part à un exerci-

. ce volontaire, portant 
un protecteur. 

Clerc se 
rachète 

L 'Argen t i n José 
Luis Clerc est venu de 
l ' a r r iè re , hier, pour 
vaincre Rolf Gehring 
en finale du cham­
pionnat omnium de 
tennis de son pays, 6-
7, 2-6, 7-5, 6-0 et 6-3. 

Quirk et Szmidt, 
choix de l 'année 

Wendy Quirk, 21 
ans, et Peter Szmidt, 
19 ans, tous deux de 
Pointe-Claire, ont été 
choisis les athlètes de 
l 'année par la Fédé­
ration des sports nau­
tiques amateurs . 
Quirk a établi 10 nou­

veaux records cana­
diens seniors en 1980 
et Szmidt a abaissé la 
marque mondiale du 
400 mètres style libre. 

Fittipaldi 
s'arrête? 

Le Brésilien Emer­
son Fittipaldi, cham­
pion du monde des 
conducteurs en 1972 et 
1974, abandonnerait 
la Formule 1 sous 
peu. C'est la nouvelle 
qui transpire d'un 
hebdomadaire de Sao 
Paulo qui soutient que 
la décision du pilote 
de Copersucar ne sera 
rendue publique que 
plus tard. Ses rai­
sons? L ' â g e et la fa­
mille. 

La LNAS avec 
21 équipes 
• La direction de la 
Ligue nord-américai­
ne de soccer a fait 
savoir, hier, que trois 
de ses concessions 
s'étaient retirées, soit 
Washington, Houston 
et Rochester . Les 
représentants des 
trois équipes ont ce­
pendant demandé à la 
L N A S de ne pas leur 
claquer la porte au 
nez si, dans un proche 
avenir , ils manifes­
taient à nouveau le 
désir d 'acquérir une 
concession. Les 
joueurs de ces clubs 
seront distribués à 
t ravers la ligue le 10 
décembre prochain. 

AIiWIBS 
V O U S P R E S E N T E 
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Des échos 
congrès 
d e f a u n e 

Jean 
(collaboration spéciale) 

Page 
Le congrès de la Fédération Québécoise 
de la Faune qui se déroulait à Québec en 

fin de semaine dernière a connu un réel suc­
cès sur le plan de l'assistance. Pour son 35e 
anniversaire, cet événement annuel a réussi 
à faire déplacer plusieurs centaines de res­
ponsables d'associations, en provenance de 
toutes les parties du Québec. 

L ' événemen t de cet te année , en é ta i t un 
consacré en très grande partie au chevreuil 
ou cerf de Virginie, puisque les journées de 
vendredi et samedi, par des colloques sur ce 
gibier, ont retenu l'attention de la plupart des 
participants. Une prochaine chronique nous 
permettra de développer et commenter cer­
ta ines des conclusions auxquel les en sont 
venus les congressistes. 

A u g m e n t a t i o n des succès 
d e chasse 

Selon les officiels du gouvernement , une 
augmenta t ion du succès de la chasse à la 
sauvagine serait prévue pour cet automne, 
puisque les ailes des canards noirs qui ont été 
expédiées par les chasseurs ont été beaucoup 
plus nombreuses que Tan dernier. Il en a été 
de m ê m e des grandes oies b lanches , ma i s 
très peu de sarcelles aux ailes bleues ont été 
enregistrées. 

A la suite de cet exposé, un membre de l'as­
sistance s'opposait à ce que la création d'ai­
res de repos pour les c a n a r d s soit mise en 
application. 

«Pourquoi c rée r de tels a i r e s , puisque 70 
p.c. des canards sont produits par le Canada, 
20 pour cent par l'Alaska? 

Si nous considérons que 3 mill ions de ces 
oiseaux sont tués au Canada , a lors que les 
Américains en récoltent la grosse part, ou 12 
millions. La question mérite à nouveau d'être 
posée: élevons-nous les c a n a r d s pour les 
Américains?» 

Raisonnement que je partage entièrement 
d'ailleurs! 

Résolutions menées à t e r m e 
Certaines résolutions présentées à la réu­

nion p récéden te ont é té menées â t e r m e , 

favorablement ou r epo r t ée s aux ca lendes 
grecques. 

• 80-4: Que le secteur entre le lac St-Louis et 
le lac St -François soit déc l a r é a i re de re­
pos, sur les terrains d'Hydro-Québec. 

— Le ministère des Loisirs de la Chasse et de 
la Pêche a répondu que le dossier é ta i t 
présentement à l 'étude. 

• 80 -5 : Que d ' a u t r e s a i res de repos soient 
créées pour les canards plongeurs sur une 
partie du lac St-Pierre, lac St-Louis, lac St-
François, lac des Deux-Montagnes et fleu­
ve St-Laurent. 

— Le M.L.C.P. men t ionna i t que ce projet 
était aussi à l 'étude, que la perspective de 
r édu i r e les p ress ions de chasse sur ces 
canards était considérée depuis plusieurs 
années , mais que des solut ions sat isfa i ­
santes n'avaient pas encore été trouvées. 

• 80 -6 : La F é d é r a t i o n r e c o m m a n d a i t au 
M.L.C.P. que l'île aux Hérons soit déclarée 
zone intouchable, considérant que c'est un 
sanctuaire et que toutes les îles de l'agglo­
mération des rapides de Lachine devraient 
être déclarées zones d 'aménagement. 

— Le M.L.C.P. répondait qu'il ferait tout en 
son possible pour en assurer la protection. 

• 80-7: Demande était faite par la Fédération 
de p e r m e t t r e une saison de chasse à la 
tourterelle triste. 

— Le M.L.C.P. répondait à cette demande en 
stipulant qu'il ne possédait pas suffisam­
ment de données, mais qu'il envisageait la 
possibilité de faire réaliser une étude sur 
le sujet. 

• 8 0 - 8 : A la demande de faire devancer la sai­
son de chasse d'une semaine dans les zones 
K 3 e t K2. 

— Le ministère répondait qu'il croyait préfé­
rab le de r e t a r d e r la mise en appl icat ion 
d'un tel projet. 

• 80 -11: La F.Q. de la F . r e c o m m a n d a i t que 
par a r r ê t en consei l , au moins t rois ans à 
l 'avance, la date d'ouverture de la chasse 
aux oiseaux migrateurs soit déterminée. 

— Le M.L.C.P. se disait favorable après con­
sul ta t ion avec le Serv ice Canadien de la 
Faune. 

LA FORCE DES ESKIMOS 

U n e leçon a u x 
équipes d e l'Est 

Pierre Ladouceur 
A l'instar de mil­
lions de Cana­

diens , j ' a i eu l 'occa­
sion dimanche après-
midi d ' a s s i s t e r au 
match de la coupe 
Grey pa r le t ruche­
ment delà télévision. 

Ai-je é té impres ­
sionné par ce match? 
P a s v ra imen t ! Si la 
qual i té de jeu offert 
par les Eskimos d'Ed-
monton pla isa i t à 
l 'oeil, force est d 'ad­
m e t t r e que le ma tch 
était tellement à sens 
unique que le suspens 
a été diss ipé dès les 
premiers instants de 
la rencontre. 

Il s'agit donc d'une 
t ro is ième conquête 
success ive pour les 
Eskimos qui semblent 
vouloir imi te r les 
Steelers de P i t t s ­
burgh, au t eu r s de 
qua t re v ic toi res au 
Super Bowl, au cours 
des années 70. 

Que faut-il penser 
face à une telle situa­
tion? Il s 'en t rouve 
pour dire que le foot­
ball canadien ne vaut 
r ien. Ils ont évidem­
ment droit à leur opi­
nion, mais ils ne de­
vraient pas porter un 
tel j ugem en t au len­
demain d'un match 
qui ne fait que démon­
ter la qualité du jeu 
des Eskimos. 

Il s'en t rouve d'au­
t res pour dire que le 
vér i t ab le football au 
Canada se joue uni­
quement dans 
l 'Ouest . De fait, le 
match de la finale de 
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VERIFICATION ET ANALYSE DU MOTEUR 
Ce service comprend: vérification des bou- 4, 6 ET8 CYLINDRES 
gies. rotor, points, condensateur; test de câ­
bles et de la batterie, courroies et ajuste­
ment de la tension, réglage de l'allumage, du 
carburateur, inspection et nettoyage du filtre à 
air. inspection des valves PCV. p r j X S p £ c i a l 
Pièces an sus si requises. K m a r t 

Pour la 
plupart des 
automobiles 

l 'Ouest (34-24 pour 
Edmonton face à 
Winnipeg) mettait en 
présence les deux 
meilleures équipes au 
Canada. 

Est-ce que les équi­
pes de l'Ouest ont une 
meilleure philosophie 
de jeu? La passe a été 
employée avec plus 
d 'efficacité par les 
équipes de l'Ouest au 
cours de la saison 
régul iè re . Mais les 
défensives de l'Ouest 
ont également su tra­
vailler avec efficaci­
té. 

Il s 'en est t rouvé 
pour dire que les ins­
tructeurs des équi­
pes de l'Est devraient 
j e t e r leurs l ivres de 
jeu et emprunter ceux 
des équipes de 
l'Ouest. Evidemment, 
les équipes de l'Ouest 
sont au faîte de la 
vague tandis que dans 
l 'Es t , les équipes 
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semblen t avoir trou­
vé une niche au creux 
de cette vague. 

Mais, avant de tout 
renverser, il faut étu­
dier plus sér ieuse­
ment la s i tuat ion. 
Es t -ce que les Eski­
mos ont tout foutu en 
l ' a i r il y a qua t r e ans 
lorsque les Alouettes 
de Marv Levy leur ont 
infligé un cuisant 
r eve r s de 11-7 au 
match de la coupe 
Grey? S'ils avaient 
agi de la sor te , ils 
n ' a u r a i e n t j a m a i s 
suivi ce t t e contre-
pe r fo rmance avec 
trois conquêtes suc­
cessives de la coupe 
Grey! 

Donc pour les équi­
pes de l 'Es t , ce n 'es t 
pas le temps de pren­
dre pan ique , niais 
plutôt le t emps de 
cor r iger ce r t a ines 
lacunes . E t . l 'une de 
ces l acunes , c 'est 
p robab lemen t l 'ac­
cent exagéré que l'on 
met sur les g randes 
vede t tes a lors que le 
football est avant tout 
un sport collectif. 

J 'ai eu l'occasion de 
mettre la main sur les 
cotes d 'écoute des 
matches d'après-sai­
son l 'an dern ie r au 
b a s k e t b a l l et au 
h o c k e y . Alors que le 
b a s k e t b a l l récoltait 
29% du m a r c h é , le 
h o c k e y , m ê m e si la 
finale mettait en pré­
sence deux équipes , 
N e w Y o r k I s l a n d e r s 
et P h i l a d e l p h i e / évo­
luant dans le bass in 
de population le plus 
dense des Etats-Unis, 
a dû se contenter d'u­
ne cote d 'écoute de 
17%. Face à cela les 

dirigeants du hockey d e ^ r a n ^ e t l l u H ^ 
devraient s acharner voluer dans ce circuit, 
à t rouver des solu- D e f a i t s e u , G e n e 

Le joueur le plus 
impressionnant chez 
le C a n a d i e n ? M i c h e l 
L a r o c q u e ! Ce ga r 
dien de but, qui sem­
blait incertain la sai­
son de rn i è re , évolue 
avec aplomb ce t t e 
saison et ce n 'es t pas 
un hasard s'il domine 
la ligue Nat iona le 
pour les victoires par 
un gardien. • 

La ligue Senior 
provinciale de hockey 
a f inalement déc idé 
de modifier ce règle­
ment non écrit qui 
empêchait les joueurs 

tions plutôt que d'of­
frir constamment des 
excuses. 

Qui a dit que S e r g e 
S a v a r d é ta i t un 
joueur fini? Depuis 
mon retour d'Europe, 
j ' a i a s s i s t é aux deux 
dern ie rs ma tches du 
C a n a d i e n au Forum 
et Savard a bien joué 
son rôle à la ligne 
bleue. 

C l o u t i e r était affecté 
par ce règ lement 
puisqu'il semble être 
le seul athlète appar­
tenant à ce groupe 
d 'âge , ap te et dési­
reux d 'évoluer dans 
ce circuit . Evidem­
ment que la présence 
de Cloutier augmente­
ra sens ib lement la 
moyenne d ' âge du 
circui t Croche t iè rê 
qui était de 24 ans. 

PIÈCES ET ACCESSOIRES 

•ar » 

HANDY>4NDY 
FREINS Entièrement e t e x p e r t e m e n t 

r e m i s e n état 
(Pour la plupart des voitures et 
des peti ts camions jusqu'à 1978.) 
• N o u s r e - s u r l a ç o n s l es ro to rs et 

tes t a m b o u r s 
• N o u s ins ta l lons d e n o u v e l l e s 

g a r n i t u r e s e t ' o u d e n o u v e a u x 
c o u s s i n e t s d e r o u e 

• N o u s i n s p e c t o n s le c y l i n d r e 
p r inc ipa l e t l es c y l i n d r e s d e 
r o u e 

• N o u s vér i f ions l es jo in ts d e 
r o u e avant et a r r i è r e . 

• N o u s i n s p e c t o n s t o u s l e s 

Qual i té , et p ièces garantis 
pour 1 an ou 19,000 ki lomètres. 

• N o u s n e t t o y o n s et luor ihons 
les c o n t r e - p l a q u é s 

• N o u s vér i f ions les t r e m s d ur­
g e n c e 

• N o u s v e n t i o n s te f o n c t i o n n e ­
m e n t d e s l u m i è r e s d e f r e m 

• N o u s v é r i f i o n s les p n e u s et la 
p r e s s i o n 

• N o u s f a i s o n s un e s s a i sur la 
r o u t e 

2 Freins 
a tambour 36 88 

tuyaux et b o y a u x d e f r e i n . 

(Charges supplémentaires si les pinces de freins à 
disque ont besoin d'être remis en état ou d être remplacés.) 

69 88 
2 Freins 
à disques 99 88 

2 F r e i n » 
à t a m b o u r 
— 2 f re ins 
à d i s q u e » 

Inspection et analyse du moteur 
C e s e r v i c e c o m p r e n d : 
1 . V é r i f i c a t i o n d e s b o u g i e s d ' a l ­

l u m a g e 
2. V e r i f i c a t i o n d u r o t o r , d e s 

p o i n t e s , d u c o n d e n s a t e u r , d u 
c h a p e a u d u d i s t r i b u t e u r . 

3. V é r i f i c a t i o n e t e x a m e n d e s 
c â b l e s e t d e la b a t t e r i e . 

4. V é r i f i c a t i o n d e l ' a l t e r n a t e u r e t 
d u r é g u l a t e u r . 

5. V é r i f i c a t i o n d e la c o u r r o i e d u 
v e n t i l a t e u r e t a j u s t e m e n t d e 
la t e n s i o n . 

6 R é g l a g e d u m o t e u r . 
7 A j u s t e m e n t d u c a r b u r a t e u r 
8 i n s p e c t i o n e t n e t t o y a g e d u f i l ­

t r e à a i r . 
9. I n s p e c t i o n d e s s o u p a p e s d e 

V P C . 

Bon... 
Huile, graissage, 
filtre et 
main d 'oeuvre. 

7 88 

Mieux... 
Huile, graissage, 
filtre et 
main-d'oeuvre. 

9 88 
( p l u p a r t d « B 
v o i t u r e s ) 

4 5 l i t re d ' h u i l e P e n n d u r o l M u i t i -
g r a d e . h u i l e d e b o n n e q u a l i t é 
p o u r c o n d i t i o n s d e c o n d u i t e 
n o r m a l e s . N o u v e a u f i l t r e C r o s s 
C o u n t r y V é r i f i c a t i o n d e s f r e i n s . 

Meilleur... 
Huile, graissage, 
filtre et 
main-d'oeuvre. 

12 88 
(p lupar t d e s 
vo i tu res ) 

J u s q u ' à 5 l i t r es d ' h u i l e C a s t r o l 
M u l t i g r a d e 1 0 W 3 0 R e p o n d a u x 
e x i g e n c e s d e s g a r a n t i e s d ' a u ­
t o s N o u v e a u f i l t r e C r o s s 
C o u n t r y , v é r i f i c a t i o n d e s f r e i n s . 

(p lupart d e s v o i t u r e s ; 

J u s q u ' à 5 l i t r es d ' h u i l e C a s t r o l 
G T X 1 0 W 3 0 M i n i m i s e l ' u s u r e d u 
m o t e u r R e c o m m e n d e e p o u r 
v o i t u r e s r é c e n t e s N o u v e a u f i l ­
t r e C r o s s C o u n t r y . V é r i f i c a t i o n 
d e s f r e i n s 

Batterie 
" C o m m o d o r e " 

88 
SPECIAL 

Garantie 
de 36 mois 

41 ch. 

avec l 'échange 
Installation en sus 

300 a m p è r e s à 0 °F (-17°C) G r o u p e 24C et F P o u r C h e v r o l e t . Pont iac 1962-70 
( b o r n e s sur te d e s s u s ) V 8 (327-350). l es g r o s m o d è l e s D o d Q e - P i y m o u t h -
C n r y s ' e r . Ford 1965-78. sauf 400-426. les g r o s m o d è l e s F o r d , sauf 78. les 
T o y o l a 1970-78 
03-126-11 Rég. 51 M 

Jeu de 5 tournevis 
Spécial 

598 
le j e u 

O u t i l s d e q u a l i t é p r o ­
f e s s i o n n e l l e I d é a l 
p o u r m é c a n i c i e n s e t 
b r i c o l e u r s . 
70-711-52 Rég 7.91 

Lames d'essuie-glace 
ou lames de rechange 

" L i v e - E d g e " toute saisons 

24-990-Sér 
Rég. 2 99 

Spécial 2 4 8 Pour chaque 
lame ordinaire 
ou ? lames 
de rechange 

ENERGISÉE.. . POUR SUR-DURER 
LA SOURCE D'ENERGIE DES ANNÉES '80 

UNION 
CARBIDE 

Pile Alkaline "Eveready" 

" C " 
Spécial 

i 

98 
paquet 
de 2 

" A A " 
Spécial 

Rég. 2.68 û 

" A A A " é%QQ 
Spécial 

Rég. 2.68 

wan 

I 
(06 

1 
Spécial 

38 
paquet 
de 2 

Rég. 3.18 

78 
paquet 
de 2 

Rég. 3.68 

paquet 
de 2 

9 volts 
Spécial 

m 
Rég. 3.18 

34 -212 -03*34 -212 -52 

HANDY ANDY, PRESENT DANS VOTRE QUARTIER. VOUS OFFRE DES PRODUITS A CON PRIX 

MAGASINS ASSOCtfS 

H A N D Y AHM 

• Montreal «245 Jean Taion. t e l i 9 P» IX 729-tUI • longueur 2999 c * Chambh; I77-J2fl 
Montréal i595HoriHoTaiE 529-Rn » PttwTrajwql9»-.tmII Jiiw iip8iH..tlWH1 
Montreal I M Ontario E. S21-M&3 * V l f e , v > € s 52 e * Petn - t é * 9U-9999 

. „ ^ . . _ • St Hubert 35757aacheraea 179-9211 
Montreal .5959 ShertwooteO 4994743 . . . . . . . . 

• M a n e t t e 513 OmliHe 499-7112 

Montreal. 7999SnefbrooteE. 351-9599 St-J*ome. .CmUnf 4J9-99» 

Montreal 9349 Stlaurent 1774991 . vaiityf«id. .299 lareeee S7VMH 

• Montrer 5599 Cote ée Lmee 7JJ-5391 L'offrw pc+od fin * 1$ 
• MAGASINS • •#< C I N T t l S H v X l »«w 
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A LA PISTE C O N N A U G H T 

ouverture du meeting 
retardée au 6 décembre 

Tout p o r t e à c r o i r e q u ' e n 
dépit de cer ta ines difficul­

tés d a n s les n é g o c i a t i o n s e n t r e 
les h o r s e m e n et la d i r e c t i o n de 
L 'h ippodrome, la p i s t e Con­
n a u g h t , à A y l m e r , o u v r i r a ses 
po r t e s s a m e d i , le 6 d é c e m b r e 
prochain.  

ANDRÉ TRUPELLE  

Le meet ing de 100 jours et plus 
devait débuter le 3 décembre . 

Dans la région de Hull-Ottawa, 
la piste de Rideau-Carleton, en 
O n t a r i o , et ce l le d ' A y l m e r , au 
Québec , se pa r t agen t , le ca len­
d r i e r a n n u e l . Les c o u r s e s sous 
h a r n a i s p r e n n e n t l ' a f f iche à 
R ideau du 1er ju i l l e t au 30 no­
v e m b r e . E l l e s ont lieu à Con-
naught du début de décembre à 
la fin de j u i n . C 'es t la fami l l e 
G o r m a n , J o e , F r a n k e t l eu r 
soeur, qui dirige l 'entrepr ise . 

Les h o r s e m e n , r e p r é s e n t é s 
par la UHHA, concluent généra­
l emen t une e n t e n t e a n n u e l l e 
a v e c les G o r m a n . L ' a n p a s s é , 
toutefo is , les deux p a r t i e s 
a v a i e n t convenu de s 'en t en i r 
aux c l a u s e s du c o n t r a t de 1978, 
c 'est-à-dire qu'ils obtenaient , en 
bourses, 53% de la pa r t de la pis­
te au m u t u e l , plus 53% des ap­
points. 

La d i r ec t i on de Connaugh t 

place les horsemen devant l'al­
ternat ive suivante: le s ta tu quo, 
m a i s de 10 à 15 p r o g r a m m e s de 
moins ( la p is te a pe rdu de l ' a r ­
gent lors de c e r t a i n s p r o g r a m ­
m e s du m a r d i , l 'an p a s s é ) , ou 
118 p r o g r a m m e s , m a i s à 1% de 
moins. 

C o m m e le t e m p s p a s s a i t et 
que les deux p a r t i e s ne s e ren­
contraient pas, les horsemen de 
la rég ion de Hull (la UHHA 
compte 425 membres ) ont élu un 
comité local dans le but de hâter 
les p o u r p a r l e r s . Ont é té é lus le 
docteur Donald Plouffe, Robert 
O D w y e r et Fernand Lavallée. 

Deux r e n c o n t r e s ont dé jà eu 
l ieu, et d ' a u t r e s sont p r é v u e s 
cette semaine, et des deux côtés, 
on se mont re optimiste. 

La m o y e n n e des p a r i s s ' e s t 
é l evée à $162,000 p a r p r o g r a m ­
me, à Connaught, Tan passé . La 
piste ret ient environ 11% de cet­
te somme pour frais d 'adminis­
tration. Elle verse, avec les ap­
poin ts ( r é s i d u des s o m m e s re­
tournées aux par ieurs ) , environ 
$10,000 en bourses par program­
me aux horsemen. 

«S'il est vrai que le pourcenta­
ge touché par la piste demeure le 
m ê m e d e p u i s des a n n é e s , les 
bour ses p a y é e s aux h o r s e m e n 
n'ont pas suivi non plus le cours 

de l'inflation, précise le docteur 
Donald Plouffe. Il y a une dizai­
ne d ' a n n é e s , le m i n i m u m des 
bou r se s à C o n n a u g h t é t a i t de 
S550 et de $600, il est aujourd'hui 
de $750. Or à l 'époque, on payai t 
l 'avoine $2.90 les 100 livres," on le 
pa i e $7.50 les 80 l i v r e s . Le foin 
v a l a i t 80 c e n t s la ba l l e , il v a u t 
$2.00.» 

Ouverture 
le 6 décembre 

Le secré ta i re de courses J a c ­
ques Blouin se p r é p a r e o u v r i r 
le 6 décembre . «J'ai 296 stalles à 
ma disposition, dit-il, et j ' a i 350 
d e m a n d e s de s t a l l e s . J e su i s 
conva incu que nous s e r o n s en 
m e s u r e de p a r t i r s u r le bon 
pied.» 

On a appor té des changements 
à l 'horaire des p rogrammes , cet­
te année, à Connaught. Les pro­
g r a m m e s du s a m e d i et du di­
manche après-midi commence­
ront à 13h 30 plutôt q u ' à 1 lh e t 
ceux du soir à 19h 30 plutôt qu 'à 
19h 45. 

A Rideau-Carleton, le contrat 
entre les horsemen de l 'Ontario 
et la piste consentait une part de 
50% payée en bourses en 1979 et 
de 52% cette année. C'est pour­

quoi, Connaught a imera i t rete­
nir un pour cent de plus, mais les 
horsemen de la région de Hull ne 
veulent pas revenir sur un point 
déjà acquis. 

En trois points 

Saviez-vous q u ' e n 1888 le re­
cord, chez les t ro t teurs de 2 ans, 
é ta i t de 2:23 et que BriSCO Ha­
nover a établi un record de 1:57 
su r la d i s t a n c e du mi l l e , en 
1977?... de m ê m e , le r e c o r d de 
Niatross en 1:49.1, cette année, 
p e r m e t de c o n s t a t e r qu ' i l a re­
t r a n c h é 23.4 s e c o n d e s au mei l ­
l eu r c h r o n o m é t r a g e du s ièc le 
dernier! . . . l 'an prochain, deux 3 
ans de propriété québécoise se­
ront s u r v e i l l é s de p r è s p a r les 
tu r f i s t e s de la Bel le P r o v i n c e : 
Center Square/ à Serge Sa-
vard et Jean Lapointe, e t 
Armbro Wolf/ à Paul-H. La-
voie... les deux pou la ins sont 
p r é s e n t e m e n t en Floride... un 
acheteur amér ica in viendra voir 
courir l ' ambleur Tudor Mint/ de 
l ' é c u r i e de Pierre Touchette, 
c e t t e s e m a i n e , à B B . . . à la 
UHHA/ cet te semaine , toutes les 
é n e r g i e s sont a x é e s su r le con­
g r è s du Trot et Amble qui 
c o m m e n c e r a d i m a n c h e pro­
cha in , au Château Cham 
plain... 

Denyse Julien associée de­
puis une s e m a i n e à pe ine à 

J a n e Younberg de Vancouver, a 
r empor té dans la nuit de diman­
che à lundi le double d a m e s du 
réputé tournoi de badminton CP 
Air I n v i t a t i o n à Los Ange les 
E l l e s ont a i s é m e n t d i sposé du 
t a n d e m a m é r i c a i n Orcez-Root 
pa r 15-4 et 15-11. ' 

JO. MALLEJAC 
Collaboration spéciale 

Les deux Canadiennes qui n'a­
vaient j a m a i s évolué ensemble 
a u p a r a v a n t ont s u r p r i s beau­
coup de m o n d e p a r leur cohé­
sion, c a r leur s t ra tégie fut excel­
lente. 

J a n e Y o u n b e r g a v a i t e n l e v é 
plus tôt le simple dames en bat­
tant l ' Indonésienne Utami Kin-
nard pa r 11-4 et 11-6. E t au sim­
ple mess ieurs la victoire est al­
lée à Bob McDougall de Calgary, 
lequel s 'est imposé au Montréa­
lais Pa t Tryon: 12/15, 15/1 et 17/ 
14. Mais Tryon," b le s sé au pied, 
ne sera pas en mesure d 'honorer 
ses engagements pour les tour­
nois auxquels il devait part iciper 
au Québec. 

Nos boxeurs partagent à 
Halifax 

En dépit des 1000 milles qu'ils 
avaient dû parcour i r en minibus, 
nos b o x e u r s ont r e m p o r t é le 
tournoi qui les opposait à ceux de 
Ha l i fax s a m e d i d e r n i e r , p a r 6 
victoires à 5. Ils devaient se res­
sentir des fatigues du voyage et 
de l eu r s p r e m i e r s c o m b a t s di­
manche , puisqu'ils s ' inclinèrent 
pa r 5 victoires à 7 pour leurs hô­
tes . 

Daniel Paul , de Hull, fut notre 
meil leur représentant , puisque 

B A D M I N T O N 

Denyse 
Julien 
brille à 

Vf 

Los Angeles 
dans la catégorie des 119 livres i h 
ba t t i t s u c c e s s i v e m e n t , aux 
points, Troyvan Tassel samedi 
et B r y a n A r s e n a u l t d i m a n c h e , 
tandis que Bekele Salhu, du Club 
de Boxe O l y m p i q u e , é l i m i n a i t 
Kevin Watson par ar rê t de l 'ar­
bitre au 3ème round dans les 125 
livres. 

La décep t ion vint d ' H e r v é 
Morrissette, de Québec, dans lés 
135 livres, qui dut s'incliner par 
a r r ê t de l ' a r b i t r e au 1er round 
face à Wayne Garden. 

Domination ontarienne • 
au McMillan 

Les escr imeurs ontai iens ont 
d o m i n é le tournoi McMil lan à 
Ottawa samedi et dimanche pas­
sés. Louise Leblanc, des Spadas­
s ins d ' O t t a w a , a r e m p o r t é le 
f leuret d a m e s d e v a n t ses équi-
pières Paillette Cogliatti et Caro­
line Mitchell, alors qu'à la même 
a r m e chez les h o m m e s , c ' e s t le 
maî t re d ' a rmes français Ma­
nuel Gui t t e t qui s ' i m p o s a i t de­
van t Michel D e s s u r e a u l t , des 
Spadassins, lequel effaçait cette 

déconvenue en s 'adjugeantPépéi 
devan t son c o m p a g n o n R e n é 
Robert. La représentat ion qué : 

bécoise était très minime. 

r UYVTTïiTV 
DEUXIÈME PERIODE 

a ici Atiornc a ~ , . m r , io\ 

TROISIÈME PERIODE UGUE MAJEURE (ONT.) UGUÎ JR DU SUD-OUEST LIGUE COLLEGIALE 
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LE SÉISME A RAVAGÉ 100 VILLES ET VILLAGES DU SUD DE L'ITALIE 

Plus de OOO morts et 
i sinistrés manquent encore à 

t 

I ' I . 

N A P L E S , Italie ( A F P , A P , 
U P I ) — L e bi lan des v i c t i ­

m e s du t e r r i b l e s é i s m e qui a 
s ecoué tout lé sud de l'Italie 
d i m a n c h e s'accroît d 'heure en 
heure et avait dépassé le mil l ier 
de mor t s h ie r soir . On s 'a t tend 
cependan t à ce qu ' i l soit beau­
coup plus lourd , a v e c au moins 
2,500 personnes manquan t tou­
j o u r s à l ' appe l . Ce r t a ins ont 

l'mème évoqué la possibilité que 

Ottawa 
vient 
en aide 

O T T A W A ( P C ) — L e minis­
tre des Affaires extérieures 

a demandé aux Canadiens, hier 
J de donner de l 'argent plutôt que 

du m a t é r i e l aux I t a l i ens v i c t i -
i mes d'un tremblement de terre. 

A v e c l ' a rgen t , a e x p l i q u é M . 
: Mfirk MacGuigan, les autorités 
; italiennes vont pouvoir acheter 
ce dont les v i c t i m e s ont le plus 
besoin. 

Plutôt, les Communes avaient 
; adop t é une mot ion d e m a n d a n t 
! au g o u v e r n e m e n t i t a l i en de lui 
î d i r e quelle aide il préférerait et 
; demandan t au g o u v e r n e m e n t 
• canadien d'assister les person­
n e s qui v o u d r a i e n t f a i r e des 
'. dons. 

M . MacGuigan a précisé que le 
g o u v e r n e m e n t canad ien ava i t 
mis $100,000 de côté au cas où le 

«gouvernement italien lui ferait 
une demande d'aide. 

Pour sa part, la Société cana­
dienne de la Croix-Rouge a fait 
savoir qu'el le envoyait une con-

; tri but ion in i t i a le de 810,000 qui 
{ s e r v i r a à l ' acha t de tentes , de 
• c o u v e r t u r e s et d ' a l i m e n t s non 
p é r i s s a b l e s pour les sans abr i . 

; L a s o c i é t é a c c e p t e les dons en 
; argent liquide de tous ceux qui 
« d é s i r e n t a i d e r les v i c t i m e s du 
l séisme. Les dons en aliments et 
Jen v ê t e m e n t s usagés ne seront 
ipas acceptés, car il est possible 
«de se les p r o c u r e r dans les ré-
• g ions p roches de la zone sinis-
[ trée. 

L e s chèques et m a n d a t s qui 
i p a r v i e n d r o n t à la C r o i x - R o u g e 
! doivent être libellés de la maniè-
j r e su ivan te : Secour s aux sinis-
; très i tal iens» et expédiés à toute 
- succur sa l e ou d i v i s i o n de la 
. Cro ix-Rouge . 

le n o m b r e de mor t s a t t e i g n e 
5,000. 

P r è s de 100 secousses ont é té 
enregis trées , mais la première , 
la plus fo r t e en in tens i té ( sep t 
degrés à l 'échelle de Rich te r ) a 
r a v a g é des dizaines et dizaines 
d ' a g g l o m é r a t i o n s dans un très 
v a s t e p é r i m è t r e de 15,000 k i lo­
m è t r e s c a r r é s d é l i m i t é par les 
vi l les de Naples , Avel l ino , Poten-
za et Salerne. L 'épicentre a été 
localisé à Acerno , un petit villa­
g e proche d 'Ebol i , au sud de Sa­
lerne. 

P a r m i la centaine de villes et 
v i l lages touchés, plusieurs sont 
totalement détruits. Les secous­
ses qui ont cont inué à se fa i re 
sen t i r à c e r t a in s endro i t s ont 
m ê m e e m p ê c h é les équ ipes de 
secours d'effectuer leur travail . 

Dévastation 
Partout où se posent les yeux, 

la vision est la même: toits éven-
trés, voitures écrasées sous des 
b locs de p i e r r e , rues e t routes 
obstruées par des monceaux de 
gravats , brancards transportant 
des b lessés et croisant des cer ­
cueils. 

L a foule est dans les rues, 
h a g a r d e , p leurant , bousculant 
des sauveteurs pour tenter d'a­
p e r c e v o i r un parent d isparu! 
Toute l ' I ta l ie du Sud paraît réu­
nie en une seule et m ê m e plainte 
douleureuse. 

Dans les hôpi taux, les m é d e ­
cins travail lent 24 heures sur 24. 
D è s les p r e m i è r e s heures de la 
catastrophe, les secours ont été 
organisés, d 'abord par des béné­
v o l e s et les autor i tés l o c a l e s , 
puis pavec l 'aide de l ' a rmée . 

D e toute l ' I t a l i e a r r i v e n t des 
secours, coordonnés par la pro­
t ec t ion c i v i l e a v e c l ' a i d e de la 
C r o i x - R o u g e . Des hôpi taux de 
campagne ont été installés dans 
ce r t a ins v i l l a g e s . L e s chemins 
de fer envoient des wagons-lits 
et des w a g o n s - c o u c h e t t e s pour 
h é b e r g e r les m i l i e r s de sans 
abri. Mais la progression de ces 
secours es t r a len t i e par les 
dommages subis par les routes, 
et les voies de chemin de fer ont 
en plus ieurs endroi t s é t é rom­
pues. 

Le pape sur 
les lieux 

L e gouvernement a décrété un 
deuil national et le président de 
la république, M . Sandro Pertini , 
s'est rendu sur les lieux du sinis­
tre. Pâ l e et défait, le vieux chef 
d 'Eta t s'est longuement arrêté 
devant les bières improvisées de 
plusieurs v ic t imes , ne parvenant 

•«>« 

Mary Cohr 
en teintes 
hivernales 

René Guinot vous présente sa plus récente gamme de nuances-
mode « Mary C o h r » coordonnées aux couleurs de la saison froide. 

Pour connaître davantage les produits * Mary C o h r » , venez 
rencontrer i'artistc-maquilleur Jacques Pelletier au comptoir René 
Guinot les jeudi et vendredi 27 et 28 novembre de lOh 30 à 20h 30. 

Offre Spéciale L'achat de 15.00 ou plus de produits « M a r y Cohr» 
vous donne droit, sans frais supplémentaires, à une trousse de 

maquillage contenant un ensemble de pinceaux et un parfum «Eau 
de nu» en format échantillon. 

Rouge à lèvres 
Poudre compacte 

8.75 ch. 
13.00 ch. 

( rayon pour les yeux 5.75 ch. 
D u t ) fards-paupières 16.00 ch. 

Eaton Centre-ville, re/.-de-chaussée. Rayon 216 

Venez ou téléphonez 842-9331, poste 672 

EATON 

M a d a m e Di Nicola contemple le cadavre de son fils Pasquale, 16 ans , tué dans l'écrasement de leur maison, que l'on voit à 
B 1 téléphoto UPI-Ansa 
I arrière. 

pas à dissimuler ses larmes. 
L e pape J ean -Pau l I I se ren­

dra aujourd 'hui sur les l ieux 
afin de prier avec les survivants 
et de vis i ter les vi l lages les plus 
du remen t touchés , p a r m i les­
quels L a v i a n o et S a n t o r e m m a 
dans la p r o v i n c e de S a l e r n e , 
S a n t ' A n g e l o dei L o m b a r d i et 

Lioni dans la province d 'Avel l ino 
où 2,500 personnes é ta ien t tou­
jours p o r t é e s d i sparues t ren te 
heures après le t r emblememt de 
terre. A Lav iano , presque toutes 
les v i c t i m e s sont des f e m m e s . 
La plupart des hommes de cette 
vi l le t ravai l lent en effet en Al le ­
magne de l 'Ouest ou dans le nord 
de l ' I ta l ie . Quatre-vingt-dix pour 

cent des d e m e u r e s et des éd i f i ­
ces se sont effondrés. Il ne reste 
debout que deux mai sons et la 
discothèque. Les autres v i l lages 
sont détruits à 80 pour cent. 

A Balvano, où la petite égl ise 
s'est écrasée sur les 250 person­
nes qui ass is ta ient à la m e s s e , 
surtout des enfants et des viei l ­
l a rds , le s p e c t a c l e est e f f r o y a ­
ble. Tout n'est que mort. L 'horlo­
ge d'un clocher reste miraculeu­
sement debout marquant 19h.37. 
Dès que la v i s i b i l i t é l 'a p e r m i s 
h ie r ma t in , les s auve teu r s ont 
commencé à évacuer les corps et 
à les aligner dans la cour de l 'é­
cole communale . Autour de l 'é­
cole retentissent des cris de dé­
sespoir. 

A N a p l e s , plus d'un mi l l ion 
d'habitants ont passé la nuit de 
dimanche à lundi dans les rues, 
à la belle étoile. Les Napolitains 
craignent d'autres secousses et 
sont peu enclins à regagner leur 
d o m i c i l e . L e m a i r e d( la v i l l e a 
invité les habitants à rester cal­
mes dans une v i l l e qui ne l ' es t 
dé jà pas en t emps n o r m a l , fai­
sant appel au sens c i v i q u e des 
citoyens. Dès les premières se­
cousses , le N a p o l i t a i n s se sont 
p r éc ip i t é s dans les rues, m a i s 
tous sont montés dans leur voitu­
r e , c réant un i n e x t r i c a b l e e m ­
bouteillage qui a ajouté à la con­
fusion. L e rô le des s auve teu r s 
est très difficile. 

C ' e s t la p r e m i è r e fo is , souli­
gnent les g é o l o g u e s i t a l iens 
qu'un mouvement sismique af­
fecte une zone aussi étendue en 
I tal ie . Selon des spécialistes, la 
quantité d 'énergie libérée en son 
f o y e r équ ivau t à l ' exp los ion de 
35*millions de tonnes de T N T . 

L e séisme qui a touché l ' I ta l ie 
n 'es t que la d e r n i è r e en da te 
d 'une longue s é r i e de ca ta s t ro ­
phes qui , de tous t emps , a en­
deuillé les habitants de la pénin­
sule. Les séismes ont une m ê m e 
cause : le d é s é q u i l i b r e p e r m a ­
nent des masses rocheuses qui 
constituent Pécorce terrestre le 
long des lignes de fracture. 

r 
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Jouez le jeu 
des combinaisons 
Parce qu'il vous faut des vêtements qui 
bougent avec NOUS , adopte/ 
la combinaison toutes-occasions. 
Vous VOUS \ sentirez si bien ! 

1. Les accessoires font toute la différence. 
Pour le jour ou le soir, combinaison en 
velours côtelé de colon avec fermoir a 
glissière, taille élastifiée, demi-ceinture 
devant, jambes droites. Pourpré ( ( enire­
ville. Anjou. Laval. Pointe-Claire. Ste-
F o y ) : gris clair. Tailles 5 à I v 

50.00 ch. 
2. L'n heureux mariage. Salopette en 
velours côtelé de coton avec poches 
appliquées et jambes à revers. I ilasou 
rose pâle. Tailles 5 à 13. 

32.00 c 
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Et chemisier cintre en polyester et coton. 
Col Claudine et poignets boutonnés. 
Harmonies quadrillées de Mas ou beige. 
Tailles 6 à 14. 

24.00 ch. 
3. Le chic décontracté en combinaison de 
ravonne sans manches ceinturée Moti f de 
fleurs en ton pourpre. Tailles 5 à LV 

66.00 ch. 
IZaton Cenlre-\ ille. 3e étage et a ou pai 
Anjou. Pointe-Claire, Cavendish. Laval, 
Si-Bruno. Beloeil, Sherbrooke. Ottawa. 
Ste-Foy. Rayons 34o et 241. 

Achats en personne seulement 

EATON 
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MAINTIEN DU DROIT DE GRÈVE DANS LES HÔPITAUX 

La FAS mènera une lutte plus «cpositive» 
Q U E B E C — « C ' e s t p a r c e 
que le salaire négocié dans 

le s ec t eu r public inf luence le 
sa l a i r e m i n i m u m et le s a l a i r e 
payé dans l ' en t r ep r i s e p r i v é e 
qu'on a t t aque le droi t de g r è v e 
dans le s ec t eu r publ ic . A i n s i , 
tous les t r a v a i l l e u r s se voient 
menacés.»  

PIERRE VENNAT " 

Cette déclaration du président 
de la F é d é r a t i o n des a f fa i res 
soc ia les , Dona t ien C o r r i v e a u , 
hier mat in à Québec , lors du 
début d'un conseil fédéral de sa 
fédération démontre que celle-ci 
et la C S N ont changé leur fusil 
d'épaule: l ' importante lutte pour 
le ma in t i en du droit de g r è v e 
dans le s ec t eu r public, et plus 
particulièrement dans les hôpi­
taux et le s ec t eu r des a f fa i res 
socia les où la cen t r a l e c o m p t e 
plus de 65,000 adhérents se fera 
sur une note « p o s i t i v e » et non 
plus « n é g a t i v e » . 

F in ies donc les a t taques per­

sonnalisées contre Claude Bru-
net et le C o m i t é p r o v i n c i a l des 
malades. Dorénavant , on comp­
te persuader tous les autres syn­
diqués de la c e n t r a l e e t , é v e n ­
tuellement, tous les travail leurs 
du Québec, qu'en luttant pour le 
maint ien du dro i t de g r è v e , on 
lutte pour de meilleurs services 
de santé, de meilleurs salaires, 
et , s o m m e toute, pour le bien-
être de la population en généra l . 

D é j à , on ava i t pu, j eud i der­
nier, sentir ce nouveau ton. Les 
responsables montréalais de la 
F A S avaient en effet dénoncé la 
c o m p r e s s i o n des budge t s et la 
résorp t ion des dé f i c i t s finan 
ciers qui a mené à une situation 
intolérable en regard d'un man­
que de services à dispenser à la 
population. La crise des salles 
d'urgence, à laquelle les médias 
ont accordé également beaucoup 
d ' importance, a permis aux stra­
tèges synd icaux de r é a l i s e r 
qu'on gagnerai t plus de sympa­
thie à p e r s u a d e r la popula t ion 

que les hôp i t aux , « m ê m e en 
t e m p s n o r m a l » , fonct ionnent 
mal et qu 'on a donc raison de 
revendiquer plus de personnel et 
plus de services , qu'une campa 
gne négat ive contre un individu 
c loué sur un g r a b a t , m ê m e si 
Ton continue, intérieurement, à 
v o u e r aux p i r e s i g n o m i n i e s M . 
Brunet pour son comportement 
qu'on considère antisyndical et 
m ê m e , antisocial. 

Une question qui déborde 
les affaires sociales 

H i e r , M . C o r r i v e a u a l e v é le 
voile sur les grandes lignes sur 
la campagne que l ivrera sa fédé­
ra t ion , en é t r o i t e re la t ion a v e c 
toutes les au t res de la C S N , y 
c o m p r i s du s ec t eu r p r i v é . En 
v o i c i , tel que déf in i par lui, les 
grands points: 
• &ter le d ro i t de g r è v e dans les 
hôpi taux s e r a i t le p r e m i e r pas 
vers l 'él imination graduelle de 
ce dro i t dans la fonct ion publi­
que et pa ra -pub l ique , et pour­

quoi pas, dans le sec teur p r i v é 
par la suite; 

• les t r ava i l l eu r s des a f f a i r e s 
soc ia les e x p l i q u e r o n t donc à 
leurs camarades des autres sec­
teurs que le but r e c h e r c h é n'a 
d'autre objectif que d 'empêcher 
les travailleurs des affaires so­
ciales d 'avoir de meilleures con­
ditions de t ravai l ; 

• i is exp l ique ron t que le seul 
temps où le gouvernement et les 
admin i s t r a t ions hosp i t a l i è r e s 
s emblen t se p r é o c c u p e r de la 
qualité et la quantité des soins à 
appor te r , est au m o m e n t des 
négociations et plus particulière­
ment lorsqu'ils veulent exercer 
des moyens de pression; 

• tous les ga ins obtenus par les 
travailleurs des affaires sociales 
ont é t é obtenus en ut i l i sant des 
m o y e n s de p ress ion . E t c ' e s t 
parce que ces gains ont c réé des 
tensions trop fortes sur l 'entre­
pr i se p r i v é e , que c e l l e - c i les 
t r ouve « t r o p g é n é r e u x » , qu 'on 

veut leur enlever le droit de grè­
ve . 

E t puis, a conclu M . C o r r i ­
v e a u , « j a m a i s les t r a v a i l l e u r s 
n'ont fait la g rève pour obtenir le 
dro i t de g r è v e . Nous avons fai t 
des g r è v e s sur des r e v e n d i c a ­
tions et les g o u v e r n e m e n t s ont 
dû c é d e r le d ro i t de g r è v e » . Ce 
qui signifie entre les lignes: que 
la g r è v e soit légale ou non, nous 
la ferons si nous jugeons devoi r 
la f a i r e , ce qui fut d ' a i l l eu r s le 
cas l ' au tomne de rn i e r en dép i t 
de la loi 62. 

« C e u x qui c ro ient encore que 
c'est seulement en parlementant 
que nous aurons ce que nous 
demandons, se leurrent grande­
men t . Tout ce que nous avons 
acquis fut arraché de peine et de 
misère en organisant et en utili­
sant notre rapport de force .» 

M . C o r r i v e a u a lu un t e x t e 
pendant 10 à 15 minutes . N u l l e 
par t n'a-t-il fait ment ion de M . 
Claude Brunet ou du C o m i t é 
provincial des malades. . . 

DUBOIS-OUIMET 

Verdict 
maintenu 

m Jean-Guy Dubois et Jacques 
. Ouimet, trouvés coupables, 

He 27 a v r i l 1977, du meur t r e de 
Jean-Guy Fourn ie r , devron t 
purger leur peine au pénitencier, 
la Cour d'appel ayant rejeté leur 
d e m a n d e pour obteni r un nou­
veau verdic t . 

Tro is juges de la Cour d'appel 
ont s ta tué dans cot te a f f a i r é e ! 
ce, dans un document de quelque 
65 p a g e s où chacun des argu­
ments i n v o q u é s par la défense 
sont rejetés. 

Jean-Guy Dubois, de la désor­
m a i s f a m i l l e dénoncée par la 
C E C O au cours des dern iè res 
années , et Jacques Ouimet 
a v a i e n t é t é t rouvés coupables 
par un j u r j pour ce meur t re 
commis le 25 octobre 1975, alors 
que Jean-Guy Fournier était je té 
dans les eaux du canal Lachine 
après avo i r été molesté par ses 
attaquants. 

Selon les juges de la Cour d'ap­
pel, le procès des deux hommes 
s'est déroulé selon les règles et 
la p r e u v e é ta i t suffisante pour 
instruire le jury. 

sur tous les costumes 
en magasin 

^ ^ ^ ^ Offre en vigueur jusqu'au 29 novembre 

Tous les rayons de mode masculine affichent «comple ts» dès aujourd'hui ! Vous obtenez en effet 30% de rabais 

sur les prix étiquetés de tous les complets 2 ou 3 pièces, en laine ou lainages mixtes. 

Rayures et motifs variés dans les tons de bleu, gris ou brun. Faites vite pour avoir la primeur du choix 

au niveau du métro et 2e étage; boutiques Timothy E. et T.E. Plus; boutiques Adam, 

Distinction, Yves Saint-Laurent, Michel Robichaud et le fait-sur-mesure. 

Eaton Centre-ville et à ou par Anjou, Pointe-Claire, Cavendish. Laval, St-Bruno, Beloeil. Sherbrooke, Ste-Foy. Ottawa 

Rayons 229, 729, 329, 430, 530, 529, 629. 

Achats en personne seulement 
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